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Introduction
Le Guide de l’éducatrice est un document qui s’appuie sur les fondements établis dans le 
document Capable, confiant et curieux — Cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes 
enfants de la Nouvelle-Écosse. La fonction du guide est d’aider les éducatrices dans leurs 
efforts pour mettre en œuvre le cadre pédagogique dans leurs programmes d’éducation de la 
petite enfance. 

Les éducatrices responsables de la mise en œuvre du cadre pédagogique sont des personnes 
qui comprennent bien le développement de l’enfant, la façon dont les enfants effectuent leur 
apprentissage et la pédagogie qu’il est raisonnable d’employer auprès des jeunes enfants. 
Ce document n’est pas un manuel d’instructions pour les éducatrices et ne contient pas 
d’activités ou d’idées spécifiques. Au lieu de cela, le guide :

•  passe en revue les principaux éléments du cadre pédagogique pour l’apprentissage des 
jeunes enfants en Nouvelle-Écosse;

•  propose des stratégies et des approches d’exploration réfléchie pour les éducatrices 
qui concentrent leurs efforts sur la mise en œuvre du cadre pédagogique;

•  fournit des explications supplémentaires sur les pratiques pédagogiques décrites dans 
le cadre pédagogique;

•  est censé être utilisé par toutes les éducatrices travaillant auprès des enfants de toutes 
les tranches d’âge, des enfants en bas âge et des tout petits jusqu’aux enfants d’âge 
scolaire, en passant par les enfants d’âge préscolaire;

•  décrit en leurs propres termes l’expérience d’éducatrices de la Nouvelle-Écosse lors de 
la phase de mise à l’essai du cadre.

Nous encourageons les éducatrices à développer et à prolonger les éléments fournis dans 
le présent guide au fil du temps, afin de perfectionner leurs approches et de garantir l’offre 
d’activités de grande qualité aux enfants et aux familles.
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Le guide peut servir de point de départ pour un plan de perfectionnement professionnel, soit 
pour l’éducatrice à titre individuel soit pour l’ensemble des éducatrices du centre en tant 
qu’équipe. Lors du travail des éducatrices sur les différents éléments, il est possible qu’elles 
mettent en évidence des domaines dans lesquels elles et leurs collègues devraient participer 
à des activités de perfectionnement professionnel supplémentaires. 

Remarque : Les termes soulignés sont des termes qui figurent dans le glossaire fourni dans 
le document Capable, confiant et curieux — Cadre pédagogique pour l’apprentissage des 
jeunes enfants de la Nouvelle-Écosse.

Que veut-on dire par « cadre pédagogique 
pour l’apprentissage des jeunes enfants »?
Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants est un guide sur le programme 
d’études pour les éducatrices travaillant dans les programmes d’éducation de la petite 
enfance, auprès d’enfants de la naissance à l’âge de huit ans. Le Cadre pédagogique pour 
l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse remplit les fonctions suivantes :

•  Il définit le concept d’« image de l’enfant », qui correspond à la conviction que nous 
partageons concernant ce qui fait l’importance des enfants et de l’enfance. Il décrit 
une vision des enfants en tant qu’êtres confiants et compétents, avec des idées et 
des opinions qui sont importantes. Les enfants sont considérés comme des êtres 
qui participent à la construction en collaboration de leur propre apprentissage et 
dont le bagage dans le milieu d’apprentissage comprend leur contexte familial, 
communautaire, culturel et linguistique. Le milieu d’apprentissage lui-même correspond 
à l’expérience vécue des enfants.

•  Il définit des buts pour l’apprentissage d’ordre général, qui serviront à guider la mise sur 
pied de milieux d’apprentissage pour la petite enfance, au lieu de définir des indicateurs 
qui serviraient à mesurer les progrès accomplis par les enfants. À titre d’exemple, 
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  � l’un des buts pour l’apprentissage est le « bienêtre »; ce but ne sert pas à déterminer 
dans quelle mesure les enfants parviennent à un état de « bienêtre », mais à guider les 
éducatrices dans la conception des activités, le choix du contenu des activités et la 
gestion du temps consacré aux activités dans le domaine du jeu.

•  Il définit des pratiques pédagogiques exemplaires pour les éducatrices, en vue de les 
guider dans leur travail auprès des enfants.

Il est, à bien des égards, tout aussi important de comprendre ce que le cadre pédagogique 
pour la petite enfance de la Nouvelle-Écosse n’est pas que ce qu’il est sur le plan de sa 
fonction et de son intention. Voici ce que le cadre pédagogique n’est pas :

•  Il n’est pas un document normatif. Il ne définit pas des activités particulières pour le 
programme pour la petite enfance que les éducatrices auraient l’obligation de suivre.

•  Il ne définit pas les thèmes que les éducatrices doivent utiliser dans la préparation de 
leurs programmes.

•  Il ne fournit pas d’approches à l’emporte-pièce des programmes éducatifs pour la petite 
enfance. L’objectif n’est pas que tous les programmes se présentent sous la même forme.

Le cadre pédagogique tient compte du fait qu’il n’existe pas de programme d’études unique 
qui conviendrait à tous les programmes d’apprentissage pour la petite enfance. Si tous les 
programmes pour la petite enfance finissent par se ressembler, alors cela veut dire que la 
mise en œuvre du cadre pédagogique ne se sera pas faite comme prévu. Il faut que chaque 
programme tienne compte des différentes familles, communautés, cultures et langues qui 
ont de la pertinence pour les enfants concernés. Ainsi, les programmes offerts au centre-ville 
d’Halifax ne ressembleront probablement pas aux programmes proposés dans les petites 
communautés en milieu rural. Dans le même ordre d’idées, il ne faut pas non plus proposer le 
même programme de façon répétée d’une année à l’autre, parce que les enfants qui s’inscrivent 
chaque année au programme sont de nouveaux individus, les enfants déjà inscrits grandissent, 
les familles changent et même les caractéristiques des communautés évoluent au fil du temps.

Terminologie
Dans le présent document, nous utilisons le terme d’éducatrice pour décrire les éducatrices 
(et éducateurs) de la petite enfance et les praticiennes (et praticiens) de la petite enfance 
qui travaillent directement auprès des enfants dans des programmes et des services pour la 
petite enfance.

D’autre part, dans ce guide, le terme enfant ayant des besoins supplémentaires fait 
référence aux enfants qui ont besoin de dispositifs de soutien supplémentaires pour pouvoir 
participer aux programmes pour la petite enfance ou pour atteindre les objectifs sur le 
plan du développement. Ce terme et les termes enfant ayant des besoins spéciaux, enfant 
ayant des besoins exceptionnels ou enfant ayant une incapacité peuvent être utilisés de 
façon interchangeable. Les éducatrices constateront que les publications dans le domaine 
emploient toutes sortes de termes différents.





Fondements
de l’éducation de la petite enfance
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Fondements de l’éducation 
de la petite enfance
Qualité
Le concept de qualité dans les programmes d’éducation et d’accueil des jeunes enfants est un 
sujet qui a fait l’objet de recherches, de discussions et de débats et qui figure dans de nombreux 
énoncés de politique au Canada et partout autour du monde. La communauté internationale 
s’entend pour dire que la qualité de l’expérience vécue par l’enfant en centre de la petite enfance 
est un ingrédient essentiel pour ce qui est de favoriser ou d’entraver l’obtention de bons 
résultats dans le développement de l’enfant quand il participe à un tel programme (Sylva, 2007).

Dans les services pour la petite enfance, on considère généralement que le concept de qualité 
englobe les dimensions suivantes :

•  éléments structurels : choses qu’il est possible de comptabiliser ou de quantifier 
(nombre d’enfants par membre du personnel, taille des groupes, superficie en pieds 
carrés, qualifications du personnel, etc.); ce sont là des aspects qui sont généralement 
abordés dans la règlementation sur l’attribution de permis aux services;

•  éléments relatifs aux processus : choses qui sont plus difficiles à quantifier (les 
interactions des membres du personnel avec les enfants, le rôle du milieu sur le 
développement, la prise en compte des besoins, etc.); on aborde généralement ces 
éléments au moyen de cadres pédagogiques, avec des recommandations sur les 
pratiques pédagogiques à adopter.

Même si les éléments relatifs aux processus sont difficiles à mesurer, on sait que ce sont 
eux qui ont la plus grande incidence sur l’amélioration des résultats obtenus par les enfants. 
Les recherches montrent que les éléments structurels permettent souvent de faire des 
prédictions en ce qui concerne les éléments relatifs aux processus. À titre d’exemple, lorsque 
les éducatrices ont une formation postsecondaire particulière sur l’éducation de la petite 
enfance, elles sont plus susceptibles de se livrer à des interactions positives avec les enfants, 
dans lesquelles elles sauront tenir compte de leurs besoins. Le fait d’avoir des groupes 
d’enfants de taille plus petite et de meilleurs chiffres pour le nombre d’enfants par employé 
contribue également à l’instauration d’interactions plus positives.

Les recherches effectuées au Canada semblent indiquer que les facteurs relatifs aux 
ressources humaines, comme les salaires et les conditions de travail, ont une incidence sur la 
qualité (Goelman et al., 2000). Les recherches sur les politiques effectuées par l’Organisation 
de coopération et de développement économiques (OCDE) dans son étude thématique sur 
l’éducation et l’accueil des jeunes enfants indiquent que les cadres pédagogiques pour 
l’apprentissage des jeunes enfants contribuent à améliorer la qualité des programmes 
éducatifs pour la petite enfance (OCDE, 2001). En 2004, l’OCDE a recommandé au Canada 
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de se lancer dans l’élaboration d’un cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes 
enfants (OCDE, 2004). Depuis cette date, ce sont les gouvernements provinciaux et 
territoriaux qui ont choisi de relever ce défi.

Les cadres pédagogiques pour l’apprentissage des jeunes enfants favorisent l’offre de 
programmes de grande qualité dans les centres de la petite enfance grâce aux aspects suivants :

•  Ils favorisent l’adoption par toutes et par tous de la même « image de l’enfant ».
•  Ils mettent en évidence l’influence importante des familles, des communautés et des 

cultures.
•  Ils insistent sur l’importance de l’intégration pour tous les enfants et du respect de la 

diversité.
•  Ils offrent une terminologie commune que les éducatrices peuvent utiliser pour 

échanger sur ce qu’elles ont appris et explorer les difficultés qu’elles rencontrent.
•  Ils décrivent des pratiques pédagogiques de la plus haute qualité.
•  Ils se concentrent sur un processus d’évaluation authentique.

Image de l’enfant
Le concept d’« image de l’enfant » a été introduit pour la première fois par Loris Malaguzzi, 
fondateur des écoles Reggio Emilia en Italie : 

Il existe des centaines d’images différentes de l’enfant. Nous avons chacun, en notre for 
intérieur, une image de l’enfant qui oriente notre façon de nous comporter quand nous 
cherchons à établir une relation avec un enfant. Cette théorie que nous avons en nous nous 
pousse à adopter certains comportements; elle nous influence quand nous parlons à l’enfant, 
quand nous l’écoutons, quand nous l’observons. Il est très difficile pour nous d’adopter un 
comportement contraire à cette image interne. Si, par exemple, nous pensons dans notre 
for intérieur que les garçons sont très différents des filles, nous aurons un comportement 
différent dans nos interactions avec l’enfant selon qu’il s’agit d’un garçon ou d’une fille.

(Edwards, Gandini et Forman, 1993)

Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse propose 
une vision commune de l’enfant. Ce cadre se fonde sur les convictions profondes suivantes 
au sujet de l’enfant : 

•  Il est un être ayant un potentiel illimité.
•  Il est désireux d’interagir avec le monde et d’apporter sa contribution.
•  Il a le droit fondamental à la fois de réaliser son potentiel et d’élargir ce potentiel. 
•  Il est motivé par la curiosité et l’imagination.
•  Il est un être capable et qui est ravi quand il peut assumer la responsabilité de son 

propre apprentissage.
•  Il est à l’écoute des autres, et on est à son écoute.
•  Il éprouve un énorme besoin d’aimer et d’être aimé. 
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La façon dont les nombreuses forces et capacités de l’enfant sont reconnues, comprises et 
mises en valeur par les personnes qui l’entourent joue un rôle clé dans la mise en œuvre du 
cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants.

Chacun de nous se fait une image de ce qu’est un enfant, mais elle est rarement explicitée dans l’exercice de nos 
fonctions. Toutefois, si nous, les éducatrices de la petite enfance, examinions notre pratique professionnelle, 
nous pourrions peut-être percevoir cette image et la définir pour nous-mêmes, ainsi que pour les familles et les 
enfants. C’est en concrétisant cette image que nous pouvons décrire et comprendre pleinement nos convictions 
relatives aux enfants et évaluer leur influence sur nos pratiques et nos relations avec les enfants.  
Lorsque nous visualisons clairement notre image de l’enfant, et que nous en discutons avec d’autres 
éducatrices de la petite enfance, avec les familles, voire avec les enfants, nous pouvons réaliser nos objectifs 
d’élaboration de programmes et d’environnements respectueux, fondés sur les capacités et les aspects 
identitaires complexes des enfants dont nous avons la charge.
(Ministère de l’Éducation de la Colombie-Britannique, s.d., p. 3)

Dans le même ordre d’idées, le cadre pédagogique souligne également l’importance des enfants 
dans les cultures fondatrices de la Nouvelle-Écosse. Pour ce qui est des enfants d’origine africaine, 
par exemple, Asa Hilliard III, chercheur et psychologue afro-américain distingué, déclare :

Bon nombre d’entre nous ne le savent pas, mais les Africains ont des millénaires d’expérience et 
de réflexion conservés dans leurs traditions. L’enseignement et le développement de la personnalité 
font partie de nos plus grandes forces. Dans notre vision du monde, les enfants sont considérés 
comme un don divin du Créateur. Il est indispensable d’assurer l’épanouissement de nos enfants et 
leur famille en même temps qu’on assure l’épanouissement du milieu social et physique.

Le cadre pédagogique définit, à un niveau fondamental, l’image que nous nous faisons de 
l’enfant, mais chaque éducatrice a sa propre image, en raison de ses diverses influences : son 
propre vécu à l’enfance, son milieu familial, les valeurs spirituelles et culturelles auxquelles 
elle est attachée, son expérience d’adulte, son expérience d’éducatrice, son tempérament et 
sa personnalité.

L’image que l’éducatrice a de l’enfant influence ses interactions avec les enfants et avec 
les familles et sous-tend ses décisions en ce qui concerne le milieu d’apprentissage. Si 
l’éducatrice est convaincue que les enfants sont indépendants et capables de faire des choix, 
alors son milieu d’apprentissage proposera aux enfants des occasions d’explorer les choses 
et de prendre eux-mêmes des décisions. En revanche, si l’éducatrice est convaincue que les 
enfants ne sont pas capables de prendre ce type de décision, alors elle va souvent choisir 
elle-même les activités pour les enfants et prévoir des activités et des emplois du temps 
répondant davantage aux besoins et aux préférences des adultes qu’à ceux des enfants.
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R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Lorsque l’éducatrice cherche à définir son « image de l’enfant », elle peut, si elle le souhaite, 
prendre le temps de vraiment réfléchir à ses convictions, ses valeurs et sa pratique de 
l’éducation de la petite enfance. Cette activité peut se faire individuellement et être suivie d’une 
discussion entre toutes les éducatrices du programme. Il est important que chaque programme 
éducatif pour la petite enfance soit en mesure d’énoncer l’« image de l’enfant » adoptée 
collectivement par les membres de son personnel — image qui les guidera dans la pratique.

Les questions qui suivent ont pour objet d’aider l’éducatrice à effectuer un travail de 
pensée critique sur l’image de l’enfant : 

•  Est-ce que j’ai une « image de l’enfant »? Comment est-ce que je la décrirais?
•  Quelles sont les valeurs auxquelles je suis personnellement attachée et quelle est 

mon expérience vécue? En quoi influencent-elles ma façon de penser en ce qui a 
trait aux enfants et à l’enfance elle-même?

•  Est-ce qu’il y a des théories du développement que j’ai étudiées et qui ont influencé 
ma façon de penser en ce qui a trait aux enfants?

•  Est-ce que mon point de vue sur les enfants et l’enfance a évolué depuis que je 
travaille auprès des jeunes enfants? En quoi et pourquoi? Qu’est-ce qui a influencé 
cette évolution?

•  Est-ce que ma pratique éducative est cohérente par rapport à l’image que je me fais 
de l’enfant?

•  Est-ce que mon image de l’enfant est compatible avec l’image de l’enfant telle qu’elle 
est exprimée ou manifestée par mes collègues?

•  Qu’est-ce que je pense de l’intégration, de l’égalité des sexes, de la diversité et de 
l’orientation sexuelle? Est-ce que mon opinion personnelle a une incidence sur ma 
capacité de travailler auprès des jeunes enfants et des familles?

•  Qu’est-ce que je peux faire pour encourager mes collègues au centre (et les autres) 
à avoir des conversations sur des sujets comme le racisme, l’égalité des sexes, 
l’homophobie et d’autres questions sensibles?
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Famille, communauté et culture
Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse tient 
clairement compte de l’importance cruciale des relations familiales dans le développement 
de l’enfant. Il explique que la forme que prend la vie de l’enfant est influencée par sa famille, 
sa communauté et sa culture et que c’est par l’intermédiaire de ces relations que se déroulent 
les premières phases de son apprentissage et de son développement. Les membres de 
la famille sont souvent les enseignants de l’enfant les plus influents. Le fait de nouer de 
véritables relations de partenariat et de respect avec les parents/tuteurs et les familles aide 
les éducatrices à développer la diversité dans les milieux d’apprentissage proposés aux 
enfants et renforcer leur familiarité pour les enfants. 

Participation de la famille
La participation de la famille à l’apprentissage de son enfant à la petite enfance permet 
aux programmes pour la petite enfance de mieux comprendre les relations et la dynamique 
familiale pour l’enfant. La participation de la famille procure également des avantages 
à l’enfant, parce que les parents sont en mesure de prolonger à la maison les activités 
d’apprentissage du programme. L’une des manières les plus efficaces pour le programme 
de faire appel à la participation des familles est de « rendre l’apprentissage visible ». Quand 
l’éducatrice rend l’apprentissage visible, elle aide la famille à comprendre les liens entre 
ce que font les enfants au sein du programme et le développement qui se déroule par 
l’intermédiaire de ces activités, par exemple les concepts de l’apprentissage inhérents aux 
jeux dans l’eau et dans le sable, les possibilités de développement social quand l’enfant 
apprend à attendre son tour ou encore le fait que les jeux sociodramatiques complexes 
donnent aux enfants l’occasion de développer leurs compétences linguistiques, de s’exercer 
à régler des conflits ou d’apprendre à adopter le point de vue d’autrui quand ils endossent 
différents rôles.

Quand nous considérons les familles comme des experts qui connaissent leurs enfants mieux que personne 
et qui ont des informations importantes à communiquer à leur sujet, nous les valorisons et nous les 
impliquons de manière motivante.
(Ministère de l’Éducation de l’Ontario, 2014)

La participation de la famille n’est pas quelque chose de purement symbolique. Il ne suffit 
pas d’envoyer des bulletins d’information aux familles ni même d’organiser des soirées pour 
les familles afin de les informer. Il ne suffit pas d’inviter les familles à apporter leur aide à la 
construction d’un nouveau terrain de jeu en plein air. Faire participer les familles, c’est obtenir 
d’elles qu’elles « s’investissent » dans l’apprentissage de leur enfant, c’est-à-dire qu’elles 
expriment leur opinion sur les politiques du centre, qu’elles se livrent à des discussions avec 
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les autres familles sur l’apprentissage des enfants et qu’elles expriment leurs réactions sur 
l’expérience vécue par leur enfant au sein du programme. On invite les familles à participer 
à la communauté d’apprentissage de leur enfant, en partenariat avec les éducatrices et 
avec les programmes éducatifs pour la petite enfance. De la même manière, la participation 
de la communauté fait intervenir des relations de collaboration avec les organismes 
communautaires pertinents et avec les autres spécialistes professionnels qui participent 
dans la vie des enfants au sein des programmes d’apprentissage des jeunes enfants.

Influences culturelles
Pour respecter les différences culturelles et linguistiques, il ne suffit pas de célébrer 
les différents jours fériés des uns et des autres. Il s’agit d’acquérir une compréhension 
approfondie des valeurs, de l’expérience vécue et des modes de connaissance de chaque 
famille. On a une identité culturelle quand on a accès à sa propre culture, avec ses 
institutions, son territoire, sa langue, son savoir, ses ressources sociales, ses ressources 
économiques, les institutions de la communauté, son mode de vie, ses codes de vie sociale et 
environnementale, ses habitudes alimentaires, la sécurité, la possibilité d’exprimer sa culture 
et de la voir validée et la protection de l’intégrité physique, spirituelle et affective des enfants 
et des familles (Durie, 2003).

Posséder des compétences culturelles, cela ne signifie pas qu’on nie sa propre culture ou qu’on sait tout sur 
toutes les cultures. Cela signifie plutôt qu’on est disposé à en apprendre davantage sur l’identité culturelle 
des enfants et des familles de sa communauté et à utiliser ces connaissances pour nouer des relations de 
confiance, avoir des interactions respectueuses, comprendre les autres visions du monde, effectuer des 
évaluations appropriées et affirmer clairement l’existence de chaque enfant et de sa famille.
(Ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2010)

Les éducatrices compétentes sur le plan culturel sont conscientes de la diversité des 
communautés et des milieux d’apprentissage et favorisent l’intégration de tous les groupes 
familiaux. Cette conscience et cette compréhension finissent par avoir une incidence sur le 
bienêtre de tous les enfants et de toutes les familles. 

Les programmes pour la petite enfance en français, par exemple, aident les enfants à 
acquérir une identité linguistique et culturelle positive en français. Pour répondre aux besoins 
des enfants d’âge scolaire qui participent à des activités des programmes pour les jeunes 
enfants avant et après l’école, il est essentiel de mettre en place des relations de travail 
en collaboration et une communication en continu entre le programme et l’école, afin de 
garantir leur bienêtre dans les deux milieux. Lorsque ces types de partenariats s’étendent à la 
communauté dans son ensemble, y compris aux autres spécialistes professionnels du soutien 
apporté aux enfants, on renforce le bienêtre de tous.
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Les programmes éducatifs pour la petite enfance sont des espaces et des lieux où il 
est possible de développer les relations sociales et le sentiment d’appartenance à la 
communauté. Le développement des relations et le travail en partenariat exigent que 
l’on comprenne et respecte la nature, la culture et la ou les langues de chaque famille. Le 
sentiment de bienêtre des enfants et leur bonne disposition vis-à-vis de l’apprentissage 
seront renforcés si l’on met en place des liens évidents entre leur famille, leur communauté 
et le programme éducatif pour la petite enfance qu’ils fréquentent. Quand elles mettent en 
place des relations et des liens de partenariat authentiques avec les familles, les éducatrices 
trouvent des manières authentiques d’écouter les familles et de leur parler.

Cultures fondatrices de la Nouvelle-Écosse

La culture des premiers habitants de la province, les Mi’kmaq, et la culture de ceux qui sont arrivés ensuite, 
Afro-Néoécossais, Acadiens, Anglais, Gaéliques et autres, ont contribué à définir et à former la voix et le 
caractère qui sont propres à la Nouvelle-Écosse. Nous tirerons parti de la vigueur de ces cultures pour faire 
nôtres, encourager et soutenir les voix culturelles nouvelles et émergentes qui contribuent à façonner la 
Nouvelle-Écosse d’aujourd’hui et de demain. 
(Ministère des Communautés, de la Culture et du Patrimoine de la Nouvelle-Écosse, 2017, p. 4)

Incidence sur les pratiques éducatives auprès  
des jeunes enfants
Il est généralement reconnu que le milieu de culturel de l’enfant influence son apprentissage 
(Cole, Hakkarainen et Bredikyte, 2010; Chen, 2009; Levy, 2008; Willis, 1989). Quand ils sont 
en bas âge, les enfants ne sont pas en mesure de donner consciemment un sens à ce qui les 
entoure et d’analyser leur environnement, mais ils commencent très vite à comprendre que 
les activités suivent certaines tendances, que les gens ont différentes façons de réagir et que 
leur propre langue a des sons et une intonation bien particuliers.

Il existe de nombreux travaux qui indiquent l’existence de liens entre le milieu culturel des 
enfants, leur style d’apprentissage et le sens qu’ils donnent au monde qui les entoure (Cole, 
2010). Il y a des considérations relatives au développement à prendre en compte dans 
l’analyse de la façon dont les enfants donnent un sens au monde qui les entoure. C’est 
quelque chose qui se fait dès le plus jeune âge, sans que l’enfant en ait conscience :

À leur naissance, les enfants sont déjà en phase avec la « mélopée » caractéristique de 
leur langue maternelle, et cet apprentissage se manifeste quand ils prêtent une attention 
différente aux vocalisations dans cette langue.

(Kuhl, 2006, dans Cole, 2010)
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Les éducatrices travaillant dans un cadre linguistique minoritaire créent un environnement 
qui favorise le développement de l’enfant dans la langue et la culture de la minorité. Cette 
conscience et cette compréhension finissent par avoir une incidence positive sur le bienêtre 
des enfants et des familles dans son ensemble.

Les Mi’kmaq
Les Mi’kmaq sont les tout premiers habitants de la Nouvelle-Écosse, et les programmes 
éducatifs pour les jeunes enfants dans les communautés mi’kmaq jouent un rôle important 
dans la préservation et le renforcement de la langue et de la culture des Mi’kmaq. Ces 
programmes sont gérés de façon à respecter le caractère bien particulier de chaque 
communauté des Premières Nations. Tous les enfants participent à des activités linguistiques 
et culturelles qui s’appuient sur des ressources adaptées au développement des enfants et 
qui incorporent des enseignements de la culture concernée, comme les « sept enseignements 
sacrés » et la « roue médicinale ». Comme elles sont situées au cœur des communautés des 
Premières Nations, les éducatrices sont en mesure d’accueillir des Ainés et des membres 
de la communauté au sein de leur centre, pour qu’ils viennent parler de leur langue, de 
leur histoire et de leur culture, notamment de leur savoir sur les aliments et l’artisanat 
traditionnels, sur le tambour et la danse, sur le vannage et sur la fabrication de tambours. 
Certains centres ont des membres de la communauté qui parlent le mi’kmaw et ils peuvent 
s’appuyer sur ces personnes pour faciliter l’enseignement de la langue. Tous les centres 
bénéficient de ressources et de formations en langue mi’kmaw. Les centres offrent également 
aux enfants des occasions d’avoir des aventures dans leur communauté, avec des activités 
comme des randonnées dans la nature qui explorent les sentiers médicinaux et des visites de 
lieux intéressants dans la communauté.



17

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

Les éducatrices des communautés mi’kmaw sont conscientes de l’importance des 
programmes pour la petite enfance dans le développement des enfants et de la préservation 
et du renforcement de la langue et de la culture des Mi’kmaq.

En 2015, l’organisme Mi’kmaw Kina’matnewey a publié son propre cadre pédagogique pour 
la maternelle, élaboré par des éducatrices et des spécialistes des communautés mi’kmaw. 
Ce cadre pédagogique encourage les éducatrices à introduire des activités tenant compte 
du style d’apprentissage de chaque enfant et de son identité linguistique et culturelle bien 
particulière. Le cadre pédagogique porte sur les domaines suivants :

•  santé physique et bienêtre;
•  maturité affective;
•  développement linguistique et cognitif;
•  compétences sociales;
•  aptitudes en communication et connaissances générales.

L’élaboration du cadre pédagogique a été guidée par des principes comme l’accent sur la 
promotion de la langue et de la culture des Mi’kmaq, la collaboration avec les parents/tuteurs 
et l’intégration des Ainés en vue de préserver et d’enrichir la langue et la culture des Mi’kmaq.

Les chercheurs des Premières Nations ont exploré des démarches pour favoriser 
l’apprentissage des enfants des Premières Nations. Ils ont constaté que l’apprentissage était 
défini comme un processus axé sur le développement qui commence à la naissance et qui 
se poursuit jusqu’à l’âge de six ans. Dans les communautés autochtones, l’apprentissage 
à la petite enfance est de nature holistique et comprend le développement des dimensions 
cognitive, physique, affective et spirituelle de l’enfant.

La culture s’apprend par l’intermédiaire de la langue, des cérémonies, des rassemblements, 
des histoires, de la musique, des jeux, de l’art, de l’artisanat et des activités axées sur les 
terres. Il est important que les prestataires de services comprennent bien les croyances 
qui fondent leur propre culture et sachent respecter la diversité des croyances qui fondent 
la culture des enfants et des familles auprès de qui ils travaillent. Les Ainés et les autres 
personnes-ressources sont considérés comme le moyen le plus important de transmettre le 
savoir culturel aux enfants et aux familles (Centre de ressources « Meilleur départ », 2010).

Lors d’une étude sur le point de vue des parents autochtones, des Ainés et des éducatrices 
de la petite enfance sur l’évaluation du développement cognitif des enfants et leur niveau 
de préparation à la scolarité, les participants ont insisté sur l’importance du développement 
de l’amour-propre en tant que fondement de l’apprentissage. En plus des possibilités 
d’améliorer l’expression orale et les nouvelles compétences en littératie et en numératie, 
les participants ont souligné la nécessité d’avoir plus d’éléments de contenu portant sur 
l’histoire communautaire (liens entre les enfants et la terre), la généalogie (liens de parenté 
des enfants) et la participation culturelle (préparation aux rôles lors des cérémonies et 
subsistance au moyen des ressources naturelles) (Ball, 2010, p. 1).



18

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

Acadiens et francophones
La population francophone de la Nouvelle-Écosse est dispersée sur l’ensemble de la province de 
Yarmouth au cap Breton. Cette communauté vit traditionnellement en milieu rural, mais on a un 
nombre croissant d’Acadiens et de francophones qui ont migré vers Halifax au cours des dernières 
années. Le français est parlé par 11 935 personnes habitant à Halifax. Ces personnes représentent 
34,5 p. 100 de la population de français langue maternelle en Nouvelle-Écosse. Au total, 94 310 
personnes, soit près de 10 p. 100 de la population, parlent français en Nouvelle-Écosse.

Le Commissariat aux langues officielles insiste sur l’importance de l’apprentissage du 
français à la petite enfance : 

En milieu minoritaire, la petite enfance revêt une importance particulière, et ce, tant sur le 
plan individuel que sur le plan collectif. D’une part, pour les jeunes enfants, il s’agit d’un 
moment clé en matière d’apprentissage de la langue française, de construction identitaire 
et de développement d’un sentiment d’appartenance à la communauté. D’autre part, c’est 
une période critique pour ce qui est du développement et de la vitalité des communautés. 
(Commissariat aux langues officielles, 2006, p. 4)

Dans les communautés de langue minoritaire de la Nouvelle-Écosse, les programmes pour la 
petite enfance en français aident les enfants à se construire une identité française positive 
sur le plan linguistique et culturel. Dans ces programmes, l’enfant s’instruit sur son identité en 
tant que francophone faisant partie de la communauté de langue française. Les éducatrices 
et les parents aident les enfants à reconnaitre la valeur des langues officielles du Canada 
(Gouvernement du Nouveau-Brunswick, 2008).

Afro-Néoécossais
La culture afro-néoécossaise est, à bien des égards, enracinée dans la culture, les 
traditions et les langues de l’Afrique de l’Ouest. Du coup, bon nombre d’Afro-Néoécossais 
ont des caractéristiques culturelles qui leur sont propres, notamment sur le plan de la 
communication, du comportement et en ce qui a trait à leurs « façons différentes, sur le  
plan culturel, d’apprendre et de construire le sens » (Hammond, 2015). Selon Willis (1987,  
p. 47) et son examen des travaux de recherche sur la question, les enfants d’origine  
africaine effectuent généralement leur apprentissage d’une façon « caractérisée par des 
facteurs comme l’accent sur la dimension socioaffective, l’harmonie, un point de vue 
holistique, l’expressivité dans la création et la communication non verbale ».

Il est également crucial de prendre conscience du fait que les cultures fondatrices des 
communautés afro-néoécossaises sont diverses et qu’il existe de nombreuses façons 
différentes de favoriser leur expression et leur épanouissement et de les vivre.

Les recherches montrent qu’il est utile pour les enfants de faire le lien entre la culture dans 
laquelle ils évoluent et l’enseignement (Hammond, 2015). Il est donc important pour les 
éducatrices de bien comprendre l’histoire et la culture des Afro-Néoécossais, afin de bien 
pouvoir répondre aux besoins des enfants afro-néoécossais sur le plan de l’apprentissage.
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Les recherches confirment également la pertinence de l’accent mis, dans le cadre 
pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse, sur l’importance du 
développement de relations avec les enfants et leur famille fondées sur le respect mutuel et 
la confiance. Il est essentiel, pour renforcer la motivation des enfants et les aider à réaliser les 
buts du programme, d’avoir des éducatrices qui se soucient vraiment du bienêtre des enfants, 
qui ont des attentes de niveau élevé pour eux et qui savent nouer et entretenir des relations 
avec les enfants et leurs parents (Hammond, 2015).

Les pratiques sensibles à la culture et à la langue exigent des éducatrices qu’elles cherchent également à 
comprendre chaque enfant avec son bagage de connaissances et qu’elles utilisent cette compréhension 
comme tremplin vers l’acquisition de nouvelles connaissances (Ladson-Billings, 1995). En outre, il faut 
également que les éducatrices s’engagent à utiliser la validation, l’affirmation, la construction du sens et la 
mise en place de liens dans le cadre de leur exercice de la profession (Hollie, 2015).  
Il faut que les éducatrices mettent au point et mettent en application des stratégies qui permettent à tous 
les enfants d’effectuer un apprentissage optimal, en incorporant une pédagogie sensible à la culture et à la 
langue (Hammond, 2015).

Bon nombre d’enfants afro-néoécossais effectuent leur meilleur apprentissage quand 
l’éducatrice utilise dans sa pédagogie des pratiques sensibles à la culture et à la langue :

•  expression orale – Développer les compétences des enfants à l’oral en s’appuyant sur 
l’importante tradition orale des récits dans les communautés afro-néoécossaises et 

  – en prenant conscience des moments propices à l’enseignement qui offrent l’occasion 
de raconter une histoire;

  – en racontant des histoires à l’aide de livres d’illustrations sans texte;
  – en lisant des contes folkloriques;
  – en invitant des membres de la communauté à venir raconter des histoires. 

  � Il est important, quand on cherche à aider l’enfant à se développer à l’oral, de respecter 
la langue qu’il parle à la maison, d’en reconnaitre l’importance et de la valider.

•  mouvement – Les groupes culturels de la tradition orale des enfants font appel aux 
systèmes de mémorisation du cerveau à travers le mouvement (Hammond, 2015). 
Il faut que les éducatrices incorporent l’expressivité et le mouvement en offrant aux 
élèves des occasions de danser, de chanter des chansons et de jouer du tambour.

•  collaboration – Les cultures ancestrales des enfants afro-néoécossais trouvent leurs 
racines dans le collectivisme (Hammond, 2015). Il faut que les éducatrices offrent aux 
enfants des occasions de collaborer, afin de leur permettre de prolonger leur propre 
compréhension des choses et de s’entraider dans leur compréhension, dans le cadre 
d’activités en petits groupes, et leur prodiguer des louanges pour leur travail en groupe.
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Lorsque l’éducatrice est attachée au renforcement de l’expérience vécue par les enfants afro-
néoécossais dans les programmes éducatifs pour la petite enfance, elle comprend la relation 
entre la culture et l’apprentissage et l’importance de la mise en place de relations avec les 
enfants et les familles. Et quand l’éducatrice développe sa propre maitrise des pratiques 
sensibles à la culture et à la langue, elle a vraiment un effet sur la vie des enfants afro-
néoécossais et sur l’élargissement de leurs connaissances et de leurs compétences. 

Gaëls
Les Gaëls de la Nouvelle-Écosse sont les Écossais d’origine de la province. Leurs propres 
origines remontent aux Ve et VIe siècles dans le territoire où se trouvent aujourd’hui l’Écosse et 
l’Irlande. La communauté des Gaëls de la Nouvelle-Écosse comprend des descendants de ces 
personnes, ainsi que des personnes qui ont adopté la langue, la culture et l’identité gaéliques. 
En Nouvelle-Écosse, les Gaëls sont un peuple parlant une langue celtique, le gaélique, vivant 
la culture gaélique et s’identifiant eux-mêmes comme étant des Gaëls.

La culture gaélique est centrée sur la langue, et les Gaëls font donc face à des difficultés 
comparables à celles de la population acadienne et francophone pour ce qui est de la perte 
de la langue liée au phénomène de l’assimilation. Les efforts de préservation de la langue se 
font traditionnellement dans le cadre de la cèilidh (prononcé « kéli »), qui signifie « visite » en 
gaélique. Ce type d’activité avec narration d’histoires, musique, danse et partage d’aliments 
est un aspect traditionnel de la culture gaélique.

Parmi les sujets qu’on peut explorer, on note les symboles, les récits et les œuvres littéraires 
de la culture gaélique, ainsi que les éléments artistiques, comme les nœuds celtes. Il existe 
de nombreuses histoires différentes de fées, mais il faut que les éducatrices se soucient de 
choisir des histoires adaptées à l’âge des enfants. Les enfants plus âgés des programmes 
pour les enfants d’âge scolaire apprécieront tout particulièrement le caractère très élaboré 
des œuvres d’art et des symboles.

Dans les communautés gaéliques, les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, apprendre 
quelques expressions et termes de base de la langue :

•  Ur beatha a-staigh : « vous êtes le bienvenu ».
•  Gabh òran : « chanter une chanson ».
•  Gabh port : « jouer un air ».
•  Gabh naidheachd : « raconter une histoire ».

Nouveaux arrivants
La Nouvelle-Écosse accueille chaque année un nombre croissant de nouveaux arrivants, et les 
enfants des nouveaux arrivants apportent au programme éducatif pour la petite enfance leur 
propre bagage, leur culture et leur langue d’une autre région du monde. Il est important de 
s’instruire non seulement sur les aspects superficiels de la culture (alimentation, habillement, 
musique, célébrations, etc.), mais aussi sur les aspects plus profonds et plus généraux, 
comme les attitudes, les valeurs et les coutumes de la société.
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Il faut que les éducatrices soient sensibles à la culture et à la langue, qu’elles soient capables 
de donner aux enfants un sentiment de validation et d’affirmation de leur propre culture et 
qu’elles les aident à « faire le pont » avec leur nouveau milieu d’apprentissage. Dans le cas des 
familles de nouveaux arrivants, il arrive que l’éducatrice soit la première personne avec laquelle 
la famille et l’enfant nouent une relation dans leur nouvelle vie. L’éducatrice et l’impression 
qu’elle laisse auront un effet sur le vécu des nouveaux arrivants et de leurs enfants.

Il arrive que les familles de nouveaux arrivants aient à gérer toutes sortes de problèmes 
relatifs à leur établissement : trouver un emploi et un logement, faire reconnaitre leurs titres 
de compétence, obtenir un statut socioéconomique, obtenir l’appui de leur communauté et de 
leur famille, explorer les pratiques d’un nouveau pays pour ce qui est de la façon d’élever les 
enfants et gérer l’évolution des rôles et des responsabilités des membres de la famille. Dans 
certaines situations, les familles de nouveaux arrivants disent faire l’expérience du racisme 
et de la discrimination, avec des problèmes de santé mentale et avoir du mal à préserver leur 
langue et leur culture d’origine. 

Il est donc important de manifester un intérêt pour la vie des familles des enfants qui sont de 
nouveaux arrivants, en s’informant sur leur bagage linguistique et culturel. Quand vous parlez 
aux familles et aux membres de la communauté, cherchez à favoriser un échange réciproque 
de connaissances, d’informations et d’expériences vécues. En les encourageant à participer 
aux activités des enfants, vous enrichirez ce que vivront tous les enfants qui fréquentent votre 
programme éducatif pour la petite enfance et non seulement ce que vivront les enfants de 
nouveaux arrivants dans votre programme. Il est essentiel, si l’on veut proposer des activités 
d’apprentissage pertinentes sur le plan culturel à la petite enfance, de faire en sorte que les familles  
et les membres de la communauté s’investissent de façon significative dans le programme.

Pour mettre en place un milieu d’apprentissage accueillant pour les enfants de nouveaux 
arrivants et leur famille, on peut prendre les mesures suivantes :

•  tenir compte de la diversité linguistique et culturelle des enfants dans les affiches aux 
murs de la salle de classe, les images, les accessoires, les jouets, les jeux, les livres 
d’histoires, les ressources multimédias, les instruments de musique et les aliments 
proposés en salle de classe;

•  offrir à tous les membres des familles et de la communauté l’occasion de faire part 
de leur vécu aux enfants dans la salle de classe, dans leur langue maternelle et en 
français;

•  proposer des activités comme des excursions et des sorties dans la communauté, dans 
des lieux où les enfants et les familles peuvent s’instruire sur les différentes cultures, 
sur leur propre histoire et sur celle des autres;

•  offrir des occasions aux enfants, avec l’aide de leurs parents ou d’autres membres de 
la famille ou de la communauté, de cuisiner des aliments relevant de toutes sortes de 
cultures différentes;

•  apprendre et utiliser des mots-clés dans les langues d’origine des enfants;



22

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

•  s’assurer que l’on respecte et reconnait la valeur de tous les enfants et que, en cas de 
préjugé ou de discrimination, le problème est réglé immédiatement et efficacement dès 
qu’il se présente.

(Alberta, 2009, p. 10)

Les éducatrices jouent un rôle crucial dans le développement linguistique des enfants. Il est 
important de prendre conscience du fait que les enfants qui sont de nouveaux arrivants ne 
partent pas de zéro à leur arrivée au programme pour les jeunes enfants, mais ont déjà une 
certaine maitrise de leur langue d’origine et certaines notions de littératie.

Les recherches montrent qu’il faut environ deux ans aux enfants pour maitriser une nouvelle 
langue une fois qu’ils entrent en contact avec cette langue. Elles montrent également que, 
lorsque les enfants apprennent deux langues en même temps, ils effectuent un apprentissage 
de meilleure qualité. Mieux ils maitriseront leur langue maternelle, mieux ils maitriseront 
également leur langue seconde. Les compétences de l’enfant dans sa langue maternelle 
établissent des fondements linguistiques et le mettent sur la voie de la réussite, parce qu’il 
est souvent possible de transposer dans une autre langue les compétences acquises dans 
une première langue. 

Le fait de favoriser la maitrise et le développement des compétences de base dans la  
langue maternelle dans la salle de classe peut aider les enfants qui sont de nouveaux 
arrivants à devenir bilingues et à se sentir mieux acceptés dans leur nouveau pays et en 
Nouvelle-Écosse. Les pratiques favorisant l’intégration, avec l’accent qu’elles mettent sur la 
multiplicité des langues, des littératies et des cultures et avec le fait qu’elles favorisent le 
bilinguisme, sont conformes aux principes actuels de l’apprentissage de deux langues fondés 
sur les recherches dans le domaine (Chumak-Horbatsch, 2012, p. 43). Il est donc important de 
reconnaitre l’importance de la langue qui est parlée à la maison et d’encourager les enfants à 
l’utiliser en salle de classe. Cela aidera tous les enfants à vivre, à comprendre et à accepter la 
diversité linguistique. 

La culture incorpore tout l’éventail de la diversité des êtres humains et de leurs modes de vie, notamment 
sur le plan du sexe, de l’appartenance ethnique, de la classe, de la religion, des aptitudes, de l’âge et de la 
sexualité. Il faut que, en tant qu’éducatrices sensibles aux différences culturelles, nous effectuions une 
réflexion approfondie sur ce que nous pouvons faire dans notre travail pour aider chaque enfant dans le 
développement de son identité et de la valeur qu’il attache à sa propre personne.
(Ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2010)
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R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Le respect pour les familles, les communautés et la diversité exige des éducatrices qu’elles 
aient un comportement professionnel et déontologique. Pour avoir un comportement 
déontologique, il faut que chaque éducatrice réfléchisse à ses propres valeurs, croyances 
et attitudes en ce qui a trait à la diversité et aux différences et qu’elle prenne conscience 
de ses partis pris et s’efforce de les éliminer. La prise de conscience de ses partis pris et 
leur élimination font partie de la démarche en vue de devenir une éducatrice sensible à la 
culture et à la langue. Les pratiques sensibles à la culture et à la langue favorisent l’équité 
et le respect de la diversité, ainsi que l’adoption d’une approche de lutte vigoureuse contre 
le racisme et les partis pris.

Les questions qui suivent ont pour objet d’aider l’éducatrice dans sa pensée critique sur 
les familles, les communautés et la culture :

•  Quand et comment commencez-vous à nouer des relations et à communiquer avec 
les familles? Qu’est-ce que vous faites pour continuer de développer et de renforcer 
ces relations?

•  Qu’est-ce que vous faites pour célébrer les réussites et le développement des 
enfants avec les familles?

•  Que savez-vous sur ce qui est important et attendu de la part de l’enfant dans son 
apprentissage au sein de sa famille et sa communauté dans le contexte culturel local?

•  Que faites-vous pour veiller à ce que votre programme éducatif pour la petite 
enfance, votre prise de décisions et vos processus relatifs à l’emploi tiennent 
compte de l’ensemble des familles et des membres de la communauté locale?

•  Comment vous y prenez-vous pour aborder les problèmes difficiles? Que faites-vous 
pour mettre à contribution les familles dans leur résolution?

•  Dans quelle mesure la responsabilité vis-à-vis de l’apprentissage et de 
l’enseignement est-elle partagée avec les familles et les communautés?

•  Comment expliquez-vous aux familles l’apprentissage par le jeu?
•  Que faites-vous pour transmettre vos connaissances aux familles sur votre 

programme? Que pourriez-vous faire d’autre pour « rendre l’apprentissage visible »?
•  Que faites-vous pour prendre des décisions en commun avec les familles de 

vos enfants? Dans quels domaines est-ce que vous êtes disposée à prendre des 
décisions en commun avec elles? Qu’est-ce que vous pourriez envisager de plus?

•  Qu’est-ce que le local consacré aux informations pour les parents et l’entrée 
de l’édifice indiquent sur la place accordée aux familles dans le centre? Quels 
messages véhiculent-ils aux familles sur leur place dans votre programme? Y a-t-il 
un endroit où les parents peuvent s’assoir, discuter avec d’autres parents ou avoir 
une conversation en privé avec des membres du personnel?

•  Est-ce que vous avez envisagé d’effectuer un sondage annuel auprès des parents sur 
leur niveau de satisfaction, afin de vous faire une meilleure idée de ce que ressentent 
les familles en ce qui concerne ce que vivent les enfants au sein de votre programme?
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•  Est-ce que vous avez songé à proposer aux parents une « boite à idées » près de 
l’entrée, dans laquelle les parents pourraient glisser des billets avec des idées, de 
façon anonyme? De quelle autre manière pourriez-vous vous faire une idée de ce que 
pensent les familles?

•  Qu’est-ce que vous faites en particulier pour indiquer à la famille de chaque enfant 
qu’elle est la bienvenue et pour lui donner l’assurance nécessaire pour collaborer 
avec vous à l’apprentissage de son enfant? Est-ce que cela fonctionne? Qu’est-ce 
qui vous permet de le dire? Qu’est-ce que vous pourriez faire d’autre pour déterminer 
dans quelle mesure votre milieu favorise le bienêtre?

•  Est-ce que vous avez envisagé d’organiser des activités de perfectionnement 
professionnel pour l’ensemble du personnel sur des questions liées à la sensibilité 
aux différences culturelles, au racisme et aux partis pris? 
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Rôle de l’éducatrice

Lorsqu’on leur demande : « Qu’est-ce qui vous permet de persévérer dans votre travail? », les éducatrices 
du milieu de l’apprentissage et de la garde des jeunes enfants s’expriment souvent ainsi : « c’est l’amour 
que j’éprouve... », « c’est mon souci du bienêtre d’autrui... », « c’est la joie que je ressens chaque jour quand 
j’interagis avec de jeunes enfants et leur famille »   
Pourtant, votre travail d’éducatrice n’est pas seulement défini par l’amour, la bienveillance et la joie, 
c’est un travail très varié, complexe et dynamique. Votre rôle en tant que coapprenante, cochercheuse et 
coconceptrice de possibilités requiert un esprit ludique et curieux, une disposition à participer, à persévérer 
et à ne pas être indifférent, même lorsqu’il devient difficile. De plus, votre rôle devient plus dynamique quand 
vous imaginez, créez et inventez des possibilités.
(Makovichuk et al., 2014)

À mesure que les éducatrices améliorent leurs connaissances et leurs compétences au 
fil du temps, elles deviennent plus douées et prennent plus d’assurance quand il s’agit 
d’interagir avec les enfants individuellement ou en groupe. C’est précisément ce « naturel » 
qu’elles acquièrent avec l’expérience qui conduit certaines personnes à penser que le travail 
d’une éducatrice est facile ou est quelque chose que « n’importe qui peut faire ». C’est un 
phénomène comparable à ce qu’on observe dans certaines autres professions. Lorsque, par 
exemple, un athlète olympique ou un musicien professionnel s’exécute avec un grand savoir-
faire, cela a l’air facile… tant qu’on n’essaie pas soi-même de sauter à la perche, d’exécuter un 
plongeon parfait, de jouer du saxophone, de chanter devant un auditoire ou de composer une 
partition musicale.

Le travail de l’éducatrice est à la fois un art et une science. Les éducatrices développent 
leurs pratiques pédagogiques en se fondant sur des données irréfutables relatives à la façon 
dont les enfants se développent et effectuent leur apprentissage. Elles comprennent bien les 
principes du développement du cerveau chez les jeunes enfants, les liens d’interdépendance 
entre les différents aspects de la vie de l’enfant à la petite enfance et l’incidence de ces 
différents aspects sur son développement, la façon dont les compétences linguistiques 
se développent et le type d’activités qui favorise non seulement le développement des 
compétences linguistiques, mais également toutes les autres formes de développement.  
Les éducatrices sont conscientes de l’importance du milieu d’apprentissage et de l’utilisation 
des espaces à la fois en salle et en plein air pour renforcer l’apprentissage des enfants. Elles 
comprennent l’importance des relations familiales, des liens d’amitié et des principes suivis 
pour guider les enfants dans leur comportement.

Et, grâce à leurs pratiques pédagogiques, les éducatrices ont l’art de combiner toutes ces 
connaissances sous la forme d’un style de jeu motivant pour les enfants, qui respecte 
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leurs compétences, leurs idées et leurs opinions et qui permet à l’enfant de construire 
son apprentissage ensemble avec l’éducatrice. Grâce à la pensée critique, les éducatrices 
cherchent constamment à effectuer une évaluation cohérente de leur travail, à examiner 
leurs propres présupposés, à collaborer avec leurs collègues, à les consulter et à ajuster 
régulièrement et délibérément, à partir de ces éclairages, leurs pratiques et les milieux 
d’apprentissage qu’elles proposent aux enfants, quand cela est nécessaire.

L’éducatrice comprend également l’importance des interactions des enfants et de leurs 
relations avec les adultes et l’effet de ces relations sur l’enfant. Elle sait que le leadeurship 
pédagogique au niveau du programme, influencé par l’accès du personnel à des relations 
professionnelles, à des organismes et à des ressources, joue un rôle clé pour ce qui est 
d’améliorer la qualité des milieux d’apprentissage proposés aux enfants. Elle sait qu’elle 
fait partie d’une équipe et cultive les relations professionnelles de collégialité avec les 
autres éducatrices du programme, avec le personnel des écoles et avec les spécialistes 
professionnels qui travaillent auprès des enfants.

Au Canada, le rôle du personnel de direction des centres agréés pour l’éducation des jeunes 
enfants et des éducatrices travaillant directement auprès des enfants fait l’objet d’une 
bonne compréhension. Les recherches effectuées par le Conseil sectoriel des ressources 
humaines des services de garde à l’enfance (CSRHSGE) ont permis de produire des Normes 
professionnelles pour les gestionnaires des services de garde à l’enfance (2010) et des 
Normes professionnelles pour les éducatrices et éducateurs (2013). Vous trouverez de plus 
amples renseignements sur les normes professionnelles au Canada à l’annexe C.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Les questions qui suivent sont censées aider l’éducatrice dans son travail de pensée 
critique sur son rôle :

•  Est-ce que j’ai une description de tâches? Est-ce qu’elle correspond à la perception 
globale que j’ai du rôle de l’éducatrice?

•  Qu’est-ce que je fais pour apporter, en tant que directrice, un leadeurship 
pédagogique aux membres du personnel? Est-ce que cela fonctionne bien? Qu’est-ce 
que je pourrais faire pour être plus forte en tant que dirigeante?

•  Est-ce que je remplis bien mon rôle en tant que membre de l’équipe? Qu’est-ce que 
je peux faire pour m’améliorer et de quelles structures de soutien ai-je besoin pour y 
parvenir?

•  Si je reviens sur ma meilleure journée cette semaine, qu’est-ce qui s’est passé qui en 
a fait une si bonne journée?

•  Si je reviens sur ma pire journée cette semaine, qu’est-ce qui s’est passé? Qu’est-ce 
que je peux faire pour corriger la situation?

•  Est-ce que j’ai les structures de soutien et les ressources nécessaires pour faire mon 
travail? Sinon, qu’est-ce que je vais faire à ce sujet? À qui est-ce que je vais en parler?
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Utilisation du cadre pédagogique pour l’apprentissage des 
jeunes enfants en Nouvelle-Écosse pour la prise de décisions 
sur le programme d’études
Des chercheurs de Nouvelle-Zélande ont constaté que, en moyenne, l’éducatrice prenait 
936 décisions sur le programme d’études au cours d’une journée de six heures (Podmore 
et Carr, 1999). Certaines de ces décisions sont prises en tenant compte de considérations 
pratiques et d’autres exigent que l’éducatrice fasse certains compromis. Les décisions que 
l’éducatrice prendra sur le programme d’études sont toutes influencées par ses convictions et 
ses connaissances. Il faut que chaque éducatrice se pose les questions suivantes et cherche 
à aboutir à une meilleure compréhension : « Quelles sont mes convictions et d’où viennent-
elles? Qu’est-ce que je sais? Y a-t-il d’autres convictions ou connaissances qui pourraient me 
conduire à prendre des décisions différentes? »

Lorsque l’éducatrice est habile, elle tient compte de ses convictions et de ses connaissances, 
ainsi que des points de vue théoriques qui les ont influencées. C’est là un aspect important, 
parce que cela l’aide à comprendre pourquoi elle prend les décisions qu’elle prend dans les 
domaines suivants :

•  préparation du contenu pour les enfants;
•  approches de la gestion du comportement;
•  conception des milieux d’apprentissage;
•  sélection des ressources pour le programme;
•  utilisation de programmes particuliers ou de méthodes particulières;
•  décisions en ce qui concerne les stratégies à utiliser;
•  mise en place et entretien des relations avec les autres;
•  approches de l’évaluation.

(Source : ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2010)

Lorsque les éducatrices ont conscience de leurs propres convictions et connaissances et 
de l’effet que ces convictions et connaissances ont dans la pratique, elles sont capables de 
faire des choix délibérés et emprunts de sagesse quand il s’agit de prendre des décisions 
sur la meilleure façon de faciliter l’apprentissage des enfants. Le cadre pédagogique pour 
l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse aide l’éducatrice à se livrer à un cycle 
de planification réfléchie, qui permet d’avoir une collaboration entre les enfants et l’éducatrice. 
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Le programme d’études englobe l’ensemble des interactions, des activités, des routines et des activités 
prévues et imprévues qui se produisent dans un milieu conçu en vue de favoriser l’apprentissage et le 
développement des enfants.
(Ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2010)

Cycle de planification réfléchie

OBSERVER 
ET ÉCOUTER
mettre par écrit,

rassembler,
remarquer
les idées RÉFLÉCHIR 

AVEC LES AUTRES   
échanger ses points 
de vue, formuler des 

questions et des 
interprétations

AGIR
offrir des invitations, 

faciliter les occasions 
de continuer de jouer 

et d’examiner

PRÉVOIR DES 
RÉPONSES

aider les enfants à 
produire des idées 

et à explorer 
les choses

POURSUIVRE 
L’OBSERVATION

Quelle a été la réaction 
des enfants? Qu’est-ce 

que cela nous 
indique? 

RÉFLÉCHIR 
AUX ÉTAPES 
SUIVANTES
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R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Les questions qui suivent sont censées aider l’éducatrice dans son travail de pensée 
critique sur les décisions qu’elle prend au sujet du programme d’études :

•  Quelles sont mes priorités quand je planifie les activités du programme? Qu’est-ce 
que fais pour collaborer avec les autres membres du personnel dans ce domaine?

•  Est-ce que notre programme tient bien compte des particularités de notre communauté? 
Sinon, avec qui faut-il que j’entre en relation pour faire en sorte qu’il en tienne compte?

•  Est-ce que le milieu d’apprentissage correspond bien au vécu des enfants et des 
familles qui fréquentent ce programme?

•  Quelle est la politique de notre programme pour ce qui est de guider le 
comportement des enfants? Quand est-ce que nous avons élaboré cette politique? 
En avons-nous discuté avec les parents? Est-ce que cela correspond à notre image 
de l’enfant? Est-ce que nous suivons cette politique?

•  Est-ce que nous collaborons, en tant que membres du personnel, pour concevoir 
et créer les milieux d’apprentissage en salle et en plein air? Est-ce que ces milieux 
d’apprentissage correspondent à notre image de l’enfant?

•  Est-ce que les milieux d’apprentissage en salle et en plein air favorisent la 
réalisation des buts pour l’apprentissage du cadre pédagogique pour l’apprentissage 
des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse?

•  Est-ce que nous avons un processus en place pour favoriser la réalisation des 
différents éléments du cycle de planification pour notre programme?

•  Que pouvons-nous faire pour que les familles participent à notre cycle de planification?
•  Que pouvons-nous faire pour que les informations consignées dans nos dossiers 

aient un sens pour les parents?
•  Que pouvons-nous faire pour ménager un équilibre entre les difficultés relatives aux 

ressources humaines (en particulier en ce qui a trait aux contraintes de temps) et 
notre démarche pour consigner les informations dans nos dossiers?

Buts, objectifs et stratégies pour 
l’apprentissage
Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse définit 
quatre buts pour l’apprentissage, qui sont censés être considérés comme faisant partie d’un 
tout — c’est-à-dire d’une approche intégrée de l’apprentissage des jeunes enfants qui tient 
compte du fait que, à la petite enfance, l’apprentissage ne se déroule pas de façon isolée 
dans des catégories particulières. Dans un programme pour la petite enfance, on peut avoir 
une seule et même activité qui fait intervenir plusieurs compétences ou concepts, relatifs à 
la langue, au développement social, aux mathématiques, à la musique et à la motricité fine et 
globale. Comme l’indique le cadre pédagogique pour la Colombie-Britannique (Ministère de 
l’Éducation de la Colombie-Britannique, s.d., p. 17) :



30

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

Ce cadre pédagogique reconnait qu’il n’existe pas de manière préétablie de promouvoir 
l’apprentissage des jeunes enfants dans ces quatre domaines. De nombreux facteurs, 
notamment l’environnement, les dispensateurs de soins, la langue, la culture, le patrimoine 
culturel, la religion, le tempérament et les aptitudes, ont une incidence sur les situations 
d’apprentissage des jeunes enfants. Il est important de remarquer que les domaines 
d’apprentissage des jeunes enfants sont tous liés les uns aux autres : l’apprentissage dans 
un domaine a de bonnes chances d’appuyer l’apprentissage dans chacun des trois autres 
domaines. Par conséquent, les objectifs d’apprentissage décrits dans chaque chapitre et 
les questions relatives à la conception des environnements adéquats se recouvrent et se 
renforcent mutuellement.

Les valeurs, les principes et les buts généraux, même s’ils sont présentés séparément dans 
le cadre pédagogique, sont liés par des liens d’interdépendance et ne sont pas censés 
être utilisés de façon isolée. Ils sont, dans la pratique, constamment en interaction et les 
communautés d’adultes et d’enfants leur insufflent le dynamisme qui fait du programme 
d’études un tout organique dans lequel l’apprentissage et la prise en charge des jeunes 
enfants sont inextricablement liés.

En outre, les buts pour l’apprentissage présentés dans le cadre pédagogique ne sont pas 
censés être traités comme des compétences discrètes. L’intention du document n’est pas  
que les programmes évaluent dans quelle mesure les enfants ont connu la réussite dans  
les domaines « bienêtre », « découverte et inventivité », « langue et communication » et  
« responsabilité personnelle et sociale », mais que ces buts servent à guider la conception des 
milieux d’apprentissage et à éclairer l’élaboration des activités du programme pour les enfants.
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Nous savons que la plupart des programmes éducatifs pour la petite enfance correspondent 
déjà aux buts pour l’apprentissage énoncés dans le cadre pédagogique. Ce cadre fournit 
désormais aux éducatrices partout en Nouvelle-Écosse une terminologie cohérente pour 
décrire leur travail et leurs programmes. Il contribue aussi à rendre cet apprentissage visible, 
avec une terminologie qui deviendra familière pour les éducatrices, les parents et les autres 
spécialistes professionnels.

Les objectifs pour l’apprentissage du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes 
enfants en Nouvelle-Écosse définissent de façon plus précise les buts pour l’apprentissage et 
suggèrent des façons concrètes pour l’éducatrice de concevoir et de décrire ses programmes 
visant à réaliser les buts. Chacun des objectifs pour l’apprentissage est défini plus en détail, 
avec la présentation de stratégies pour l’apprentissage qu’il est possible d’utiliser, c’est-à-dire 
d’activités particulières qu’on peut utiliser en vue de réaliser les objectifs pour l’apprentissage. 
Cela étant dit, les stratégies pour l’apprentissage ne sont que des exemples d’activités 
possibles. Nous encourageons les éducatrices à élaborer leurs propres stratégies, en 
s’appuyant sur le savoir-faire du personnel, en veillant à ce qu’elles soient pertinentes pour les 
enfants de leur programme et en incorporant l’apprentissage dans le contexte des familles, 
des communautés et des cultures auxquelles elles s’adressent.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Dans la mise en œuvre du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en 
Nouvelle-Écosse, le travail pour l’éducatrice consiste à déterminer si sa façon de travailler 
actuelle respecte les buts et objectifs du cadre. Dans l’examen de sa façon de travailler, elle 
constatera qu’elle offre déjà aux enfants des activités d’apprentissage qui correspondent 
aux buts pour l’apprentissage et aux objectifs pour l’apprentissage du cadre pédagogique.

Pour examiner votre façon de travailler actuelle, vous pouvez dresser la liste des différents 
buts et objectifs du cadre et fournir des exemples de ce que vous faites dans votre travail 
actuel pour chacun. 
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Exemples
BUT POUR L’APPRENTISSAGE : BIENÊTRE 

OBJECTIFS POUR 
L’APPRENTISSAGE ACTIVITÉS DE NOTRE PROGRAMME 
•  Les enfants se sentent à l’abri 

du danger et en sécurité et ont 
le sentiment d’être soutenus.

•  Nous instaurons une atmosphère de confiance et de sécurité, en réagissant 
de façon positive à toutes les préoccupations des enfants, afin que ceux-ci 
comprennent qu’ils peuvent se tourner vers les adultes du programme s’ils 
ont besoin d’aide.

•  Les enfants deviennent forts 
dans leur bienêtre social et 
affectif.

•  Les enfants ont de plus en plus d’occasions d’échanger, de participer aux 
activités chacun à son tour, de participer aux activités d’un groupe, etc.

•  Chaque enfant a son propre espace personnel pour ses affaires.

•  Les enfants d’âge scolaire s’exercent à utiliser des stratégies pour régler des 
conflits.

•  Les enfants assument une 
part de plus en plus grande 
de responsabilité pour ce qui 
est de leur santé et de leur 
bienêtre physique.

•  Nous aidons les enfants à être plus indépendants quand il s’agit de se laver 
les mains, de se brosser les dents et d’aller aux toilettes.

•  Les enfants choisissent leur collation parmi un éventail d’options.

•  Nous offrons tous les jours des activités physiques dynamiques faisant 
intervenir la danse, le mouvement et des jeux.

•  Les enfants participent activement aux décisions sur les politiques et les 
routines du programme, en particulier en matière de santé et de sécurité.

•  Les enfants de quatre ans participent à une « promenade » dans le terrain de 
jeu pour mettre en évidence les objets qui sont des dangers potentiels.

•  Les enfants se construisent 
une identité de personne 
cultivée et pleine d'assurance.

•  Le « livret de famille » de chaque enfant contient des images des membres 
de sa famille.

•  Les tout petits ont de petites images au format « sous-verre » des membres 
de leur famille dans des paniers.

•  Notre coin littérature jeunesse comprend des livres et des images décrivant 
des enfants de nombreux milieux culturels différents et tenant compte de la 
diversité des cultures des enfants de notre programme.
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BUT POUR L’APPRENTISSAGE : DÉCOUVERTE ET INVENTIVITÉ 

OBJECTIFS POUR 
L’APPRENTISSAGE ACTIVITÉS DE NOTRE PROGRAMME 
•  Les enfants développent leur 

curiosité, leur coopération, 
leur confiance en soi, leur 
créativité, leur engagement, 
leur enthousiasme, leur 
persévérance et leur 
imagination.

•  Nous encourageons les enfants à prendre l’initiative d’organiser leurs 
propres activités d’apprentissage, en leur posant des questions sur leurs 
idées et en les encourageant à déterminer comment procéder.

•  Nos milieux d’apprentissage sont pleins de ressources susceptibles d’être 
utilisées librement, comme des éléments détachés, des blocs, etc.

•  Notre centre des arts fournit uniquement des éléments détachés, 
comme des plumes, des coquillages, des tubes de peinture, etc. Nous ne 
fournissons pas de ressources prédécoupées ou de feuilles à colorier.

•  Nous avons une période de narration collective, dans laquelle nous invitons 
les enfants à inventer une histoire, à imaginer ce qui arrive ensuite, etc. 
Nous affichons ensuite cette histoire et nous y revenons pour l’examiner 
avec les enfants et pour la transmettre aux parents afin que les enfants 
puissent recréer l’activité de création d’une histoire à la maison.

•  Les enfants acquièrent tout 
un éventail de compétences 
et de processus dans des 
domaines comme la résolution 
de problèmes, l’exploration, 
l’expérimentation, la 
formulation d’hypothèses, 
la recherche et la réalisation 
d’examens.

•  Notre milieu d’apprentissage comprend des ressources susceptibles d’être 
utilisées librement, afin d’encourager les enfants à expérimenter et à 
découvrir.

•  Le personnel invite régulièrement les enfants à prolonger leur réflexion, en 
les poussant à se poser des questions du type « et si…? », et il encourage les 
enfants à essayer quelque chose de différent.

•  Nous encourageons les enfants à imaginer ce qui arriverait si nous faisions 
XXXX ou ce qu’ils pensent qu’il arriverait si tel bloc allait au-dessus de tel 
autre, etc.

•  Notre coin des sciences a toujours un projet collectif en cours, dans lequel 
nous énumérons nos hypothèses, nous surveillons la progression des 
choses et nous rédigeons un compte rendu sur nos conclusions.

•  Nous encourageons régulièrement les enfants à effectuer des sondages en 
classe, c’est-à-dire à poser des questions, puis à faire la synthèse des résultats. 
Exemple : « Qui aime la tarte à la citrouille? Qui a déjà pris l’avion? », etc.
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BUT POUR L’APPRENTISSAGE : LANGUE ET COMMUNICATION 

OBJECTIFS POUR 
L’APPRENTISSAGE ACTIVITÉS DE NOTRE PROGRAMME 
•  Les enfants ont des 

interactions verbales et non 
verbales avec les autres à 
diverses fins.

•  Nous faisons régulièrement une variante du jeu « Charades en action » 
avec les enfants, en les mettant par équipes de deux et en leur donnant 
la possibilité de mimer les choses devant le groupe, pour que les autres 
puissent essayer de devenir ce qu’ils sont en train de faire : consultation 
chez le médecin, courses à l’épicerie, jardinage, etc.

•  Nous invitons les enfants à raconter leur histoire ou leur expérience au groupe.

•  Nos activités de jeu sociodramatique encouragent les enfants à discuter de 
divers sujets tout en endossant divers rôles.

•  Nous répétons régulièrement les sons et les cris des bébés et des tout 
petits, afin de produire un échange sonore avec les enfants qui ne parlent 
pas encore.

•  Nous répétons toujours les mots que les enfants prononcent et, selon l’âge de 
l’enfant, nous transformons ses fragments de phrase en phrases complètes.

•  Les enfants travaillent sur 
divers types de textes et 
dégagent le sens de ces 
textes.

•  Nous avons quotidiennement des interactions avec les enfants avec des 
chansons, des passages rimés, des ritournelles, des jeux de doigts, etc.

•  Notre coin littérature propose tout un éventail de livres, depuis des livres 
illustrés jusqu’à des livres contenant des textes simples ou plus complexes.

•  Dans notre programme pour les enfants d’âge scolaire, nous demandons 
régulièrement aux enfants d’analyser des publicités et de mettre en 
évidence les messages qu’elles véhiculent.

•  Les enfants expriment des 
idées et construisent le sens 
à partir de tout un éventail de 
supports.

•  Après chaque excursion, nous invitons les enfants à dessiner ou à peindre 
leur partie préférée de l’excursion. Nous contribuons ensuite à définir le 
contexte pour chaque dessin, en utilisant les mots de l’enfant lui-même pour 
décrire ce qui se passe.

•  Les enfants commencent à 
comprendre le fonctionnement 
des symboles et des 
régularités.

•  Nous introduisons le concept de quantité pour les enfants (« plus », « moins »,  
« long », « court », etc.) et la façon de désigner les quantités (« un », « deux »,  
« trois », etc.). Nous introduisons ensuite les symboles représentant ces 
quantités et faisons le lien entre les quantités et les symboles.

•  Dans notre programme pour les enfants d’âge scolaire, nous encourageons 
les enfants à créer des « cartes avec motifs » et à les mettre en commun 
avec d’autres, qui travaillent ensuite dessus. Par exemple, ils créent des 
cartes avec des motifs colorés (rouge, bleu, jaune, rouge, bleu, jaune, etc.) 
et les autres enfants doivent deviner ce qui vient ensuite.

•  Les enfants utilisent les 
technologies de l’information 
et de la communication pour 
accéder aux informations, 
explorer les idées et 
représenter leur pensée.

•  Nous avons un programme de collaboration avec l’école locale pour 
nos enfants d’âge scolaire. Nous prolongeons les activités effectuées 
à l’école en utilisant des ressources artistiques pour les enfants afin 
qu’ils représentent ce qu’ils sont en train d’apprendre à l’école. À titre 
d’exemple, nos enfants utilisent de la pâte à modeler pour créer différents 
types d’entités géographiques qu’ils ont étudiées à l’école (ile, péninsule, 
montagne, etc.).
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BUT POUR L’APPRENTISSAGE : RESPONSABILITÉ PERSONNELLE 
ET SOCIALE 

OBJECTIFS POUR 
L’APPRENTISSAGE ACTIVITÉS DE NOTRE PROGRAMME 
•  Les enfants apprennent à 

interagir avec les autres avec 
bienveillance, empathie et 
respect. 

•  Notre programme pour les enfants d’âge scolaire participe au programme 
local « Les racines de l’empathie ».

•  Dans notre programme, nous avons des groupes d’enfants d’âges différents 
et nous encourageons les enfants plus âgés à aider les enfants plus jeunes 
quand cela est nécessaire.

•  Les enfants réagissent avec 
respect à la diversité.

•  Nous avons un mélange de cultures représentées par les familles qui 
fréquentent notre programme. Nous veillons à ce que tous les parents 
soient invités à travailler avec nous pour déterminer la meilleure façon pour 
nous de nous assurer que leur culture, leurs coutumes et leurs pratiques 
sont bien représentées. Ces activités prennent de nombreuses formes 
différentes : activités, ressources pédagogiques, récits et livres, chansons, 
aliments, etc.

•  Les enfants prennent 
conscience de l’équité.

•  Nous avons introduit un programme de règlement des conflits pour les 
enfants, qui leur fournit des stratégies et une terminologie à utiliser lorsque 
des problèmes se posent.

•  En cas de désaccord, l’éducatrice s’efforce toujours de travailler avec les 
deux enfants pour les aider à définir le problème (avec la terminologie 
appropriée) et à trouver une solution équitable.

•  Les enfants deviennent des 
êtres responsables sur le 
plan social et font preuve 
de respect vis-à-vis de 
l’environnement.

•  Nous recyclons systématiquement. Les enfants ont des codes qu’ils doivent 
utiliser pour les différents types de recyclage et ont appris à reconnaitre 
les formes de recours superflu à des emballages, afin d’éviter d’avoir des 
emballages qui se retrouvent à la poubelle.

•  Les enfants acquièrent un 
sentiment d’appartenance au 
groupe et à la communauté et 
comprennent la réciprocité des 
droits et des responsabilités 
nécessaire à la participation 
active à la vie communautaire.

•  Nos enfants d’âge scolaire participent tous les printemps à une initiative de 
nettoyage communautaire.

•  Nous avons un calendrier régulier de visites dans notre programme de 
membres de la communauté : facteurs, infirmières de la santé publique, 
pompiers, police, etc.
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Lorsque les éducatrices collaboreront pour déterminer ce qui se fait déjà au sein du 
programme pour favoriser la réalisation des buts pour l’apprentissage, elles verront assez vite 
et clairement dans quelle mesure le programme applique déjà les buts pour l’apprentissage 
du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse. Elles 
verront aussi clairement les types d’activités qui ne correspondent pas à ces buts et qu’elles 
devraient modifier, après réflexion.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, réfléchir aux points suivants :

•   En quoi les activités, l’emploi du temps et le milieu d’apprentissage de notre 
programme concordent-ils avec les buts et les objectifs pour l’apprentissage  
définis dans le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en 
Nouvelle-Écosse?

•   Y a-t-il des domaines dans lesquels il faudrait peut-être que nous recentrions 
l’utilisation de notre temps et de nos ressources?

•   Y a-t-il des activités qui sont en conflit avec les pratiques pédagogiques ou les buts 
et objectifs pour l’apprentissage du cadre pédagogique? Pourquoi? Que pouvons-
nous faire pour les modifier?

•   Étant donné l’évaluation que nous avons faite de notre programme actuel dans 
le contexte des buts et des objectifs pour l’apprentissage, y a-t-il des domaines 
particuliers de formation continue dont les éducatrices ont besoin dans notre 
programme?

•   Avons-nous mis en évidence des domaines dans lesquelles nous avons des 
incertitudes? Dans quels domaines faut-il que nous consultions notre conseillère en 
développement de la petite enfance?

Il est fort probable que, dans le cadre de ce processus, les éducatrices et leurs collègues 
mettront en évidence d’autres objectifs d’apprentissage potentiels compatibles avec les buts 
pour l’apprentissage du cadre pédagogique. Le cadre pédagogique tient compte du fait qu’il 
existe de nombreuses approches différentes susceptibles de permettre de réaliser les buts 
pour l’apprentissage de façon originale et novatrice. Dans le même temps, il y aura souvent 
des activités ou des pratiques qui sont simultanément pertinentes pour plus d’un but. Il faut 
que le programme n’hésite pas à mettre en avant ce type d’idée, pour en discuter avec la 
conseillère en développement de la petite enfance ou pour en faire part aux autres collègues 
des communautés d’apprentissage locales.



Principes et 
pratiques 

de l’apprentissage  
chez les jeunes enfants
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Principes et pratiques  
de l’apprentissage chez  
les jeunes enfants
Il est important de ne pas oublier que les principes décrits dans le cadre pédagogique pour 
l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse sont présentés comme un « ensemble 
de principes » et qu’il faut donc les traiter comme un tout. Les principes de l’apprentissage 
chez les jeunes enfants facilitent l’exécution d’un travail de grande qualité auprès des 
jeunes enfants et sont censés favoriser l’adoption d’une « approche joyeuse et motivante de 
l’apprentissage des enfants dans le contexte des buts pour l’apprentissage pour les enfants 
de la Nouvelle-Écosse de la naissance à l’âge de huit ans ».

Les principes du cadre pour l’apprentissage chez les jeunes enfants sont les suivants :

•  apprentissage par le jeu;
•  relations;
•  intégration, diversité et équité;
•  réflexion dans la pratique; 
•  milieux d’apprentissage.

L’objectif du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse 
n’est pas que les éducatrices deviennent des expertes dans une facette particulière au 
détriment des autres. L’offre, par exemple, d’un apprentissage exclusivement axé sur le jeu — 
sans la mise en place de relations positives avec les parents — n’est pas considérée comme 
une bonne pratique. Dans le travail des éducatrices à l’aide du cadre pédagogique, elles 
devraient se rendre compte que chacun des principes favorise la réalisation des autres et que 
le tout finit par produire une amélioration globale de la qualité du programme.

Apprentissage par le jeu
La définition du jeu consiste à examiner ce qu’il est autant que ce qu’il n’est pas. Par exemple :

Le jeu est une activité spontanée, volontaire, agréable et souple combinant le corps, des 
objectifs, l’utilisation de symboles et des relations. Contrairement aux activités purement 
ludiques, le comportement dans le jeu est plus désorganisé et le jeu est quelque chose à quoi 
on se livre sans but ultime. (Autrement dit, la participation au jeu est plus importante que 
la victoire ou le gain de points.) Le jeu est reconnu comme étant un phénomène universel et 
comme un droit légitime de l’enfance. Il devrait faire partie de la vie de tous les enfants. 

(Smith et Pellegrini, 2013, p. 4)
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On peut définir le jeu selon l’axe du développement, en parlant des concepts suivants :

•  jeu solitaire : concerne généralement les enfants en bas âge, mais peut également 
s’observer chez les enfants plus âgés;

•  jeu en parallèle : concerne généralement les tout petits, qui sont à un stade où ils 
aiment la présence d’autres enfants, mais ne jouent pas avec eux;

•  jeu en coopération ou collectif : concerne généralement les enfants âgés de trois ans 
ou plus, qui sont à un stade où ils sont en mesure de partager les choses, d’attendre 
leur tour, de communiquer les uns avec les autres sur le jeu, d’adopter des thèmes dans 
le jeu, etc.

Le jeu peut également se définir par la nature même de l’activité, et il existe de nombreux 
termes qu’on utilise pour décrire le type de jeu : jeu dramatique, jeu fantaisiste, jeu constructif, 
jeu physique, jeu farfelu, jeu étourdi, jeu compétitif, jeu désordonné, jeu de superhéros, etc.

Bon nombre d’éducatrices s’entendent pour dire qu’elles rencontrent des difficultés pour 
expliquer le rôle du jeu dans l’apprentissage des enfants. Notre société est familière 
d’expressions comme « va jouer! » ou « ce n’est qu’un jeu! ». Chez les enfants, le jeu est 
souvent perçu comme étant quelque chose de frivole, de peu de valeur, que les enfants font 
simplement quand ils ne participent pas à des activités d’apprentissage plus structurées 
et constructives. Cette perception du jeu contribue aux idées fausses répandues sur le fait 
qu’il n’est pas nécessaire d’avoir un diplôme d’études secondaires pour travailler au sein des 
programmes éducatifs pour la petite enfance, parce que « n’importe qui est capable de jouer 
avec des enfants ».
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On oppose parfois le « jeu » au « travail » et on le caractérise comme étant un type d’activité essentiellement 
sans importance, terre à terre et sans objectif sérieux. On le considère donc comme quelque chose que 
les enfants font parce qu’ils manquent de maturité et qu’ils renonceront à faire quand ils grandiront et 
atteindront l’âge adulte. Ce point de vue est cependant erroné. Le jeu, sous toutes ses formes, est l’une  
des plus belles réalisations de l’espèce humaine, parallèlement au langage, à la culture et à la technologie.  
De fait, sans le jeu, ces autres réalisations seraient toutes impossibles. Les gens, tant parmi les chercheurs 
que parmi les responsables des politiques, sont de plus en plus conscients de l’importance du jeu, aussi bien 
pour les adultes que pour les enfants, parce qu’on dispose de plus en plus de preuves de ses liens avec la 
réussite intellectuelle et avec le bienêtre affectif.
(Whitebread, 2012, p. 3)

Les éducatrices expérimentées comprennent la richesse et la complexité du jeu chez les 
enfants, sont capables d’apprécier leur importance et savent les expliquer. Elles savent 
que les jeux faisant appel à l’activité et à l’imagination renforcent le développement de 
l’enfant dans de nombreux domaines, tant sur le plan physique que sur le plan social, 
affectif et cognitif. Stuart Brown (2010, p. 21) souligne que, même s’il existe de nombreuses 
descriptions et définitions du jeu, il est impossible de vraiment comprendre de quoi il s’agit 
sans savoir soi-même ce qu’on ressent quand on joue : « […] Ne pas tenir compte de la 
dimension affective du jeu sur le plan scientifique, c’est comme organiser une soirée et servir 
aux invités des photos d’aliments. »

L’une des choses qu’il est important pour les éducatrices de ne pas oublier, c’est que ce sont 
les enfants eux-mêmes qui prennent l’initiative de leurs propres jeux. Lorsque l’activité émane 
de l’adulte, elle cesse d’être un « jeu » (Gray, 2008). Non seulement les enfants sont à l’origine 
de leurs jeux, mais ils sont également à même de les changer (« maintenant, je vais jouer le 
rôle de la sœur »). Ils peuvent aussi cesser de jouer soit en quittant le groupe (« je ne joue 
plus ») soit en décidant tous ensemble d’arrêter. De même, le jeu a généralement des règles 
qui émanent des enfants eux-mêmes — mais ces règles ont tendance à être souples et à 
s’adapter selon l’évolution des circonstances. Et les jeux des enfants concernent plutôt l’acte 
de jouer lui-même plutôt que l’utilisation des jeux pour parvenir à des fins particulières.  
Maria Montessori donne souvent l’exemple d’un enfant jouant à la plage avec un seau et une 
pelle, qui se sert de la pelle pour remplir le seau de sable et qui, quand le seau est rempli, le 
vide et recommence à zéro.

Rôle de l’éducatrice dans les jeux des enfants
Le jugement professionnel constitue un volet essentiel de la pédagogie pour la petite enfance 
et un élément central si l’on veut faciliter l’apprentissage des enfants. Il faut pour cela que les 
éducatrices se livrent à un travail délibéré de réflexion, en s’interrogeant sur ce qu’elles font, sur 
les raisons pour lesquelles elles font ce qu’elles font et sur l’incidence que leurs actes ont sur les 
enfants et les familles. Leur jugement professionnel s’inspire d’une vision du potentiel des enfants.
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[L]e jeu […] n’a pas de règle a priori, de sorte que les enfants peuvent faire preuve de plus de créativité dans 
leurs réactions. Cet aspect créatif joue un rôle clé, parce qu’il stimule davantage le cerveau que les activités 
ludiques dont les règles sont prédéfinies. Dans le jeu libre, l’enfant fait appel à son imagination et essaie 
de nouvelles activités et de nouveaux rôles. Il prend l’initiative et crée des activités librement. Il peut s’agir 
d’activités où il prétend être quelqu’un d’autre (un médecin, une princesse, sa maman, etc.) ou bien il peut 
s’agir d’activités où l’enfant fait semblant de se battre, par exemple quand il fait de la lutte ou des culbutes 
avec d’autres pour s’amuser, en intervertissant régulièrement les rôles pour que personne ne soit toujours le 
gagnant. C’est ce qui ressemble le plus à ce qu’on observe chez les animaux, ce qui laisse à penser que les 
racines d’un tel comportement sont très profondes sur le plan de l’évolution.
(Wenner, 2009, p. 23)

L’éducatrice peut intervenir dans les jeux des enfants de la façon suivante :

•  Planification de programme – Le cycle de planification réfléchie décrit le processus 
pour utiliser le cadre pédagogique dans la conception des programmes. L’éducatrice 
définit son image de l’enfant et évalue ce qui, dans la personne, le groupe ou le 
programme, conforte cette image et elle organise le milieu d’apprentissage pour les 
enfants du programme en conséquence. L’éducatrice prend soin de se livrer à un travail 
attentif d’observation des enfants et de prendre des notes, afin de produire une réflexion 
sur le milieu d’apprentissage et ses activités et de modifier le milieu d’apprentissage, de 
l’élargir ou de créer de nouveaux plans pour le milieu et pour les activités des enfants. 
L’éducatrice peut faciliter les jeux des enfants de la façon suivante :

  – Elle veille à ce que les enfants aient suffisamment d’espace pour exécuter leurs 
activités.

  – Elle fournit des ressources intéressantes en quantité suffisante pour éveiller l’intérêt 
et l’imagination des enfants.

  – Elle observe constamment les activités et les comportements des enfants afin de 
savoir quand introduire de nouvelles ressources ou enlever certaines ressources, en 
particulier si certains types de jeux sont constamment source de conflits.

•  Observations quotidiennes – L’éducatrice observe constamment les enfants et se 
livre à un travail de réflexion sur les activités des enfants dans le jeu. Elle observe 
leur comportement et écoute ce qu’ils disent pendant le jeu. Voici des exemples de 
moments où l’éducatrice peut intervenir :

  – Elle profite d’une occasion de prolonger le jeu des enfants et d’introduire de 
nouveaux concepts dans l’apprentissage. Par exemple, un groupe d’enfants prétend 
qu’on est au restaurant : ils installent les tables et ils désignent les personnes qui 
travaillent au restaurant et les clients. L’éducatrice peut alors intervenir pour leur 
proposer du papier et des crayons, afin de leur permettre de « préparer des menus », 
de « prendre les commandes » et de « présenter l’addition ».
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  – Elle constate qu’un conflit s’est manifesté, que les enfants ne parviennent pas à le 
résoudre par eux-mêmes et qu’ils ont besoin de l’intervention d’un adulte.

  – Elle aide les enfants à adopter des stratégies sociales si nécessaire, par exemple pour 
le partage des ressources, pour attendre son tour, pour se joindre à un groupe, etc.

L’apprentissage et le développement des enfants à la petite enfance se déroulent dans une large mesure 
dans le cadre de jeux et d’activités concrètes. Ces jeux et ces activités permettent aux enfants d’explorer 
des mondes sociaux, physiques et imaginaires. Ils les aident à gérer leurs sentiments, à se développer 
dans leur pensée et en tant que locuteurs, à se développer sur le plan social et à faire preuve de créativité 
et d’imagination et ils posent les fondations sur lesquelles s’appuiera leur développement en tant que 
communicateurs et apprenants.
(National Council for Curriculum and Assessment, 2009, p. 11)

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
L’idée que le jeu est important dans le développement des enfants fait consensus, et 
il en va de même pour l’idée que la créativité et l’imagination dans le jeu favorisent 
l’apprentissage du jeune enfant. Tous les cadres pédagogiques pour l’apprentissage 
des jeunes enfants au Canada et à l’étranger mettent l’accent sur l’apprentissage par 
le jeu. Voici, pour les éducatrices, des questions à se poser pour réfléchir au rôle de 
l’apprentissage par le jeu dans leur programme :

•  Est-ce que mes collègues du centre et moi sommes d’accord sur l’importance du jeu, 
sur ce qu’il faut faire pour favoriser le jeu et sur ce qu’il signifie?

•  Que puis-je faire pour mieux expliquer aux parents l’importance du jeu et l'incidence 
sur l’apprentissage des enfants?

•  Est-ce que je prends assez de temps pour observer les enfants quand ils jouent? 
Sinon, qu’est-ce que je peux faire pour rectifier la situation?

•  Est-ce que je me concentre bien sur ma façon d’aborder l’observation des enfants?
•  Est-ce que j’ai — par moi-même et avec mes collègues — analysé les différents coins 

d’apprentissage et de jeu et leur effet et la contribution qu’ils apportent au jeu chez 
les enfants?

•  Que pouvons-nous faire pour améliorer les possibilités de créativité dans le jeu en 
plein air?

•  Est-ce que nous avons pris le temps de relier nos activités axées sur le jeu aux 
buts et aux objectifs pour l’apprentissage décrits dans le cadre pédagogique pour 
l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse?

•  Est-ce que je prends soin de m’interroger sur les moments appropriés pour intervenir 
dans les jeux des enfants et les moments où il est préférable de se contenter d’observer?
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•  Quand est-il approprié de participer aux jeux avec les enfants?
•  Est-ce que nous avons discuté de la démarche de notre programme en vue de 

favoriser les activités des enfants axées sur le jeu lors d’une réunion du personnel?
•  Quelles autres ressources ou activités de perfectionnement professionnel notre 

programme devrait-il envisager en vue de renforcer l’apprentissage axé sur le jeu 
chez les enfants?

Relations
Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse 
met l’accent sur l’importance des relations et des partenariats dans l’apprentissage et 
le développement des enfants. Le but pour l’apprentissage « bienêtre » dans le cadre 
pédagogique se concentre sur la sécurité et le soutien apporté aux enfants et sur la force de 
leur développement affectif et social.

Les enfants grandissent et s’épanouissent dans le contexte de relations étroites et fiables dans lesquelles ils 
se sentent aimés et encouragés, ils sont en sécurité, ils ont des interactions avec des personnes réceptives, 
et on les encourage à explorer les choses. 
(Shonkoff et Phillips, 2000, p. 389)
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Considérations relatives au développement
La capacité de nouer des relations est un indicateur clé du bienêtre affectif et social des 
enfants. Dès la naissance, l’enfant commence à intérioriser l’idée que, si quelqu’un répond à 
ses besoins et lui offre un milieu sûr et prévisible, alors le monde est un endroit sans danger. 
Ce type de lien offrant la sécurité plante le décor du développement affectif de l’enfant et de 
sa capacité de nouer des relations tout au long de sa vie. Inversement, lorsqu’on ne prête pas 
attention aux besoins de l’enfant, il risque de ne pas ressentir de sécurité dans ses liens avec 
les personnes qui prennent soin de lui et de s’engager dans une trajectoire qui fera qu’il sera 
plus difficile pour lui de nouer des relations avec autrui.

L’organisme Zero to Three, dont le siège se trouve à Washington, D.C., se concentre sur les 
problèmes touchant les enfants en bas âge, les tout petits et leur famille. Il note :

Les relations sont le cadre dans lequel les bébés sont conduits à se familiariser avec le monde 
et la place qu’ils y occupent. Elles offrent le contexte bienveillant dont ils ont besoin pour 
être réconfortés, encouragés et protégés, ce qui adoucit l’effet des moments stressants. C’est 
grâce aux relations que les jeunes enfants atteignent une situation de bienêtre socioaffectif, 
laquelle comprend la capacité de nouer des relations satisfaisantes avec autrui, de jouer, de 
communiquer, d’apprendre, de faire face aux difficultés et de ressentir des émotions. En outre, 
il est crucial de favoriser les relations si on veut que l’enfant apprenne à faire confiance, à faire 
preuve d’empathie, de compassion et de générosité et à développer une conscience.

Les éducatrices travaillant auprès d’enfants en bas âge comprennent que leur communication 
non verbale avec les bébés (sourires, gestes, expressions, prise en compte des besoins des 
enfants, etc.) contribue également à jeter les bases du développement de relations dans 
lesquelles les enfants se sentent en sécurité et libres de s’épanouir. À ce stade, les enfants 
ont besoin d’indices externes concrets pour nouer des relations : intonation, toucher, fait 
d’être nourri, fait d’être à l’aise, fait que les gens répondent à leurs besoins, etc.

À mesure que l’enfant grandit et se développe, ses compétences linguistiques (tant dans 
l’écoute que dans la parole) commencent à avoir une incidence sur ses relations et ses 
liens d’amitié, sur la façon dont ils se nouent et s’entretiennent. Dans le même temps, les 
compétences cognitives qui sont en train de se développer lui permettent d’être plus sensible 
quand il s’agit d’interpréter les actes des autres et de mieux comprendre les comportements 
acceptables sur le plan social.

Quand l’enfant arrive au début de la scolarité, les relations deviennent plus complexes, 
parce qu’il est mieux à même de faire preuve d’aptitudes sociales indépendamment de ses 
émotions, par exemple en restant poli même quand il est frustré et fatigué, au lieu de pleurer 
et de laisser voir ce qu’il ressent. Au début de la scolarité, l’enfant commence également à 
comprendre qu’il peut avoir des types différents de relations avec les autres enfants et avec 
les adultes selon le contexte de la situation. Par exemple, il peut avoir un certain type de 
relation avec un autre enfant dans l’équipe de hockey et ne pas avoir le même type de relation 
en salle de classe (Saarni, 2011).
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Portée des relations
Les relations ayant de la pertinence pour les programmes éducatifs pour la petite enfance 
sont de portée assez vaste et comprennent les relations suivantes :

•  relations des enfants entre eux;
•  relations des enfants avec les éducatrices du programme;
•  relations entre les éducatrices et les familles;
•  relations entre les éducatrices et les autres spécialistes professionnels travaillant 

auprès des enfants : orthophonistes, spécialistes de la santé mentale, médecins, etc.;
•  relations entre les éducatrices et le personnel de l’école, en particulier pour les 

programmes de garde offerts aux enfants d’âge scolaire;
•  relations entre les éducatrices et la communauté : bibliothèque, centre de ressources 

familiales, etc.

Les éducatrices ont pour responsabilité de donner aux enfants, dans leurs interactions et 
conversations au quotidien, l’exemple de bonnes compétences dans les relations. Les enfants 
observent le ton qu’elles adoptent, les commentaires positifs qu’elles offrent, leur sens 
de l’humour et les interactions qu’elles ont entre elles. Lorsque l’éducatrice a une relation 
chaleureuse et respectueuse avec les parents/tuteurs de l’enfant, ce dernier se sent plus en 
sécurité au programme et à la maison.

De même, les relations professionnelles entre les éducatrices et des éducatrices avec les 
autres spécialistes professionnels de la petite enfance permettent de proposer une démarche 
plus globale et plus cohérente pour tout un éventail d’interventions. Les relations avec les 
autres organismes communautaires (centres de ressources familiales, bibliothèques, etc.) 
aident à faire le lien entre le programme éducatif pour la petite enfance et la communauté 
dans son ensemble, de façon à tisser des liens plus pertinents et plus étroits entre le foyer, le 
programme et la communauté.

Les relations professionnelles entre les éducatrices, les enseignants et les autres membres du 
personnel scolaire sont également utiles pour les enfants d’âge scolaire et pour les enfants du 
préscolaire qui s’apprêtent à faire la transition vers le système scolaire public. Ces relations 
sont utiles sur les plans suivants :

•  Elles facilitent la transition vers l’école pour l’enfant.
•  Elles facilitent et éclairent les transitions au quotidien entre l’école et le programme de 

garde d’enfants pour les enfants d’âge scolaire.
•  Elles contribuent à ce que tous les spécialistes professionnels comprennent bien les 

démarches adoptées au centre de la petite enfance et à l’école pour le programme 
d’études.

•  Elles suggèrent des possibilités de perfectionnement professionnel en collaboration.



47

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

Organismes professionnels
Partout au Canada, les organismes professionnels représentent les éducatrices et offrent des 
ressources permettant aux personnes travaillant dans le secteur de l’éducation de la petite 
enfance de se tenir au courant des derniers développements dans leur profession, grâce 
à l’accès aux travaux de recherche, aux actualités et à des activités de perfectionnement 
professionnel. Les organismes professionnels font le lien entre les politiques, la pratique 
et la recherche et offrent aux éducatrices la possibilité de s’exprimer sur les enjeux de leur 
profession. L’adhésion à ces organismes permet aux éducatrices de nouer des relations avec 
leurs collègues, que ce soit ailleurs en Nouvelle-Écosse ou dans le reste du Canada. Ces 
relations nouées par l’intermédiaire des organismes offrent aux éducatrices l’occasion de 
mettre en place de liens de mentorat.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Les éducatrices ont pour responsabilité d’adopter une pratique pédagogique et d’offrir 
des milieux d’apprentissage pour la petite enfance qui sont conformes au développement 
affectif et social des enfants. La capacité qu’a l’enfant de nouer des relations avec 
d’autres enfants et avec les adultes lui permet d’acquérir l’assurance dont il aura besoin 
pour nouer des relations d’amitié avec d’autres tout au long de sa vie et pour être à l’aise 
dans l’exploration et l’expérimentation, non seulement dans le milieu d’apprentissage du 
programme, mais dans le monde dans lequel il évolue.

Les questions qui suivent ont pour objet de faciliter la pensée critique de l’éducatrice sur le 
développement des relations :

•  Est-ce que j’ai pris le temps de nouer une relation forte avec chacun des enfants 
dont je suis responsable?

•  Quelles stratégies devrais-je mettre au point pour veiller à ce que les nouveaux 
enfants au centre se sentent bien accueillis et en sécurité et soient en mesure de 
nouer des relations avec les autres enfants?

•  Y a-t-il des enfants qui ont besoin d’une aide supplémentaire pour nouer des 
relations d’amitié avec les autres enfants?

•  Y a-t-il des enfants qui ont besoin de développer leurs aptitudes sociales et leurs 
aptitudes en communication afin de mieux arriver à nouer des relations avec les 
autres enfants?

•  Est-ce que les regroupements d’enfants que nous utilisons dans notre programme 
répondent aux besoins des enfants? Est-ce que les regroupements d’enfants 
du même âge fonctionnent bien? Est-ce que nous devrions envisager des 
regroupements familiaux? Est-ce que nous devrions tenter de regrouper les enfants 
en fonction de leurs compétences ou de leur personnalité? Est-ce que nous devrions 
regrouper les enfants très timides avec des enfants extravertis?
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•  Qu’est-ce que je peux faire, en tant que directrice, pour veiller à ce que les membres 
du personnel du programme aient le temps de nouer des relations professionnelles 
et des liens de collégialité les uns avec les autres? Est-ce qu’il faut que nous 
fassions des efforts dans le développement de l’esprit d’équipe?

•  Comment nous y prenons-nous pour résoudre les conflits et les différences 
d’opinions chez les membres du personnel du programme? Est-ce que cette 
démarche est pertinente et constructive?

•  Que pouvons-nous faire, en tant qu’équipe, pour nouer des liens plus étroits avec les 
autres spécialistes professionnels et les organismes communautaires?

•  Est-ce que nous devrions préparer un sondage auprès des parents pour déterminer s’ils 
se sentent vraiment bien accueillis au programme? Ou bien est-ce que nous devrions 
leur demander ce que nous pourrions faire pour améliorer les relations avec eux?

•  Quelles sont les ressources dans notre communauté avec lesquelles il serait logique 
de nouer des liens? Est-ce que nous connaissons ces personnes? Que pouvons-nous 
faire pour élargir nos relations avec la communauté? Que pouvons-nous faire pour 
mieux gérer la diversité dans notre communauté?

•  Est-ce que certains membres de notre personnel font partie d’une association 
professionnelle du secteur de la petite enfance? Quels en sont les avantages? Si 
personne ne fait partie d’une telle association, est-ce que nous devrions assister 
à une réunion et en apprendre davantage sur la question? Qu’en est-il des autres 
organismes se concentrant sur tel ou tel aspect du développement de l’enfant 
(troubles d’apprentissage, santé mentale des enfants, etc.)?

•  Que pouvons-nous faire en tant que centre pour renforcer et élargir nos relations 
professionnelles? Qu’est-ce que je peux faire à titre individuel?
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Intégration, diversité et équité

Pour être de grande qualité et favoriser l’intégration de tous, il faut que le programme d’EAJE comprenne 
trois composantes clés : il faut qu’il soit accessible à tous les enfants et à leur famille; il faut qu’il soit conçu 
et exécuté en tenant compte des besoins bien particuliers de chaque enfant; et il faut qu’il comprenne un 
processus continu d’évaluation des activités afin de veiller à la participation de tous.
(Underwood et Frankel, 2012, dans Underwood, 2013, p. 1)

Définition de l’intégration
Au Canada, il n’existe pas de définition unique de l’intégration — que certains appellent aussi 
« inclusion » — sur laquelle toutes les provinces et tous les territoires s’entendraient. Mais les 
définitions existantes tournent autour du même thème. Pour SpeciaLink, organisme national 
du Canada pour l’intégration à la petite enfance, la définition est la suivante :

Pour dire les choses simplement, dans le secteur de la garde d’enfants, on parle d’intégration 
pour indiquer que tous les enfants ont la possibilité de participer aux mêmes programmes de 
garde d’enfants et d’en profiter. Cela signifie que les enfants ayant une incapacité fréquentent les 
mêmes programmes que ceux qu’ils fréquenteraient s’ils n’avaient pas d’incapacité. L’intégration 
concerne tous les enfants et non seulement ceux qu’il est facile ou moins dispendieux de prendre 
en charge. Tout le monde, c’est tout le monde. Pour les enfants ayant une incapacité, cela 
signifie que, dans tous les programmes, on dispose des structures de soutien nécessaire pour 
ce qui est de la formation, de l’équipement, des aménagements matériels et de la dotation en 
personnel supplémentaire, sans que cela coute plus cher aux parents ou à tel ou tel programme 
en particulier. Le principe de l’intégration va au-delà de la notion d’intégration physique et 
englobe les valeurs de base qui favorisent et font progresser la participation et l’amitié en 
célébrant la diversité. Les enfants, quelle que soit leur incapacité, sont des participants actifs et 
non des personnes qui se contentent de rester sur la touche et d’observer.

Pour Early Childhood Australia (2016, p. 3), l’intégration se définit comme suit : 

Intégrer tous les enfants, c’est favoriser et développer la diversité. Il s’agit de travailler auprès de 
tous les enfants et non de groupes particuliers d’enfants. On cherche à élargir et à développer 
les forces de chaque enfant et à mettre en évidence les obstacles que l’enfant rencontre dans 
son apprentissage pour les éliminer. L’intégration cherche à éliminer les circonstances dans 
lesquelles certains enfants pourraient être exclus, sous-représentés ou incapables de participer 
aux programmes d’éducation et d’accueil de la petite enfance. L’intégration implique que tous 
les enfants aient accès aux programmes d’éducation et d’accueil de la petite enfance, puissent y 
participer de façon significative et puissent en tirer une expérience positive. 
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Aux États-Unis, la National Association for the Education of Young Children (NAEYC) et la 
US Division of Early Childhood (2009, p. 2) ont adopté un énoncé national de position sur 
l’intégration et se sont entendues sur une définition nationale commune de l’intégration :

L’intégration de tous à la petite enfance incarne les valeurs, les politiques et les pratiques qui 
défendent le droit qu’ont tous les enfants en bas âge et jeunes enfants et leur famille, quelles 
que soient leurs capacités, de participer à tout un éventail d’activités dans toutes sortes 
de contextes en tant que membres à part entière des familles, des communautés et de la 
société. Parmi les résultats souhaités pour les activités destinées à tous les enfants, quelles 
que soient leurs capacités, et à leur famille, on note le sentiment de faire partie du groupe, 
la mise en place de relations sociales positives et de liens d’amitié et le développement 
et l’apprentissage en vue d’atteindre son plein potentiel. Les caractéristiques essentielles 
de l’intégration qu’on peut utiliser pour mettre en évidence les programmes et les services 
de grande qualité pour la petite enfance sont les suivantes : accessibilité, participation et 
dispositifs de soutien.

L’échelle « SpeciaLink Early Childhood Inclusion Quality Scale » (2009) définit six principes 
garantissant une intégration de grande qualité, et la Nouvelle-Écosse s’efforce de veiller à ce 
que ces six principes soient respectés dans les centres agréés pour la petite enfance :

•  Aucun rejet – Aucun enfant n’est exclu en raison du niveau ou de la nature de son 
incapacité.

•  Proportions naturelles – Les programmes comprennent les enfants ayant une incapacité 
dans une proportion correspondant en gros à leur proportion dans la population en général.

•  Pleine participation – On modifie et adapte les activités et les routines afin que tous 
les enfants puissent y participer.

•  Même éventail d’options – Les parents des enfants ayant une incapacité ont les 
mêmes options (programme à temps plein, programme à temps partiel, programme à 
horaire flexible) que les autres parents.

•  Niveau maximum faisable de participation des parents – On encourage activement les 
parents à participer au programme de garde d’enfants.

•  Intégration communautaire en prenant les devants – Le personnel et les parents 
favorisent l’intégration dans la communauté tout entière.

Élaboration d’une politique d’intégration
Les principes ci-dessus se concentrent sur l’accessibilité, la participation et le soutien, 
et ces trois aspects peuvent guider les programmes dans la conception de leur politique 
d’intégration. Les responsables du programme peuvent examiner chacun de ces trois 
concepts, ce qu’ils signifient et ce que les politiques du programme font pour les favoriser.

Les éducatrices travaillant dans un programme éducatif pour la petite enfance discutent de 
ce que signifient les concepts et de l’utilisation qu’on peut en faire pour éclairer l’élaboration 
d’une politique ou d’un énoncé sur l’intégration pour le programme, en se servant des 
techniques décrites ci-après (Enfants en santé Manitoba, 2010) :
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Concept clé : l’accessibilité
Qu’est-ce que cela signifie?

Intégration communautaire – Tous les enfants sont en mesure de participer aux activités 
typiques dans la communauté, y compris dans les centres d’apprentissage et de garde pour la 
petite enfance. Cela signifie que ce n’est pas parce que l’enfant a des besoins supplémentaires 
que cela doit empêcher la famille de l’inscrire au programme. Cela signifie aussi que les 
familles dont l’enfant a besoin d’une aide supplémentaire doivent pouvoir bénéficier du même 
nombre d’heures et de journées de prise en charge que les autres familles.

Exemples :

•  Tous les enfants sont acceptés au programme, quelles que soient leurs capacités.
•  La liste d’attente indique les enfants ayant besoin d’une aide supplémentaire, afin de 

veiller à ce que les structures de soutien nécessaires soient en place à leur inscription.
•  Nous restons en contact avec notre conseillère en développement de la petite enfance, 

qui aiguille les familles des enfants ayant besoin d’une aide supplémentaire vers notre 
programme.

Milieu favorisant l’intégration – Le milieu physique est configuré de façon à tenir compte 
des besoins bien particuliers de chaque enfant. Les différents coins sont accessibles à tous 
les enfants : 

•  Les allées entre les meubles sont plus larges, afin qu’on puisse passer avec un fauteuil 
roulant ou un déambulateur.

•  Le matériel et l’équipement sont visibles et au niveau des enfants, pour que chaque 
enfant puisse y accéder en toute autonomie.

•  On apporte des aménagements à l’équipement et au mobilier afin de réduire ou 
d’éliminer les obstacles pour les enfants, par exemple en ajustant la hauteur des tables.

•  On apporte des ajustements aux routines et aux transitions, pour que l’expérience 
d’apprentissage soit positive pour tous les enfants.

Exemples :

•  Nous organisons notre centre d’apprentissage de façon à ce que tous les enfants 
puissent atteindre et utiliser le matériel disponible.

•  J’observe attentivement les enfants pour comprendre leurs besoins et pouvoir y 
répondre, par exemple en raccourcissant les activités prévues si nécessaire pour que 
tous les enfants puissent connaitre la réussite.

•  La table de sable est surélevée, de façon à ce que les enfants en siège assis-debout 
puissent l’atteindre et l’utiliser.

Pour en savoir plus, consultez le document Rédiger une politique d’inclusion – Guide pour 
les garderies et garderies familiales : https://www.gov.mb.ca/fs/childcare/resources/pubs/
writing_inclusion_policy.fr.pdf 

https://www.gov.mb.ca/fs/childcare/resources/pubs/writing_inclusion_policy.fr.pdf
https://www.gov.mb.ca/fs/childcare/resources/pubs/writing_inclusion_policy.fr.pdf
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Intégration dans la langue
Pour offrir un programme favorisant l’intégration de tous, il ne suffit pas de garantir 
l’accessibilité, la participation et le soutien. Pour créer une culture d’intégration dans le centre 
de la petite enfance, il faut aussi tenir compte de la façon dont les éducatrices parlent des 
enfants et de la façon dont elles parlent aux enfants, aux parents et aux autres spécialistes 
professionnels. La communication de l’éducatrice avec les enfants a une incidence sur la 
conscience que les enfants ont de leur propre personne et une influence sur la façon dont les 
autres enfants perçoivent les enfants dont les capacités, la langue ou la culture sont différentes. 

Les éducatrices elles-mêmes sont influencées par le langage qu’elles utilisent et par ce 
qu’elles entendent dire chez leurs collègues. Notre langage encadre notre pensée et contribue 
à définir les perceptions et les attitudes. 

Quand le langage se concentre sur les enfants et leurs forces, il contribue à faire adopter des 
attitudes consistant à se concentrer sur les enfants en tant que personnes.

Les enfants sont des enfants, et il faut que le langage utilisé pour décrire un enfant se 
concentre sur l’enfant en tant que tel et non sur son incapacité ou son trouble. Quand l’enfant 
a une incapacité, on préfère « enfant ayant une incapacité » à « enfant handicapé ». Quand 
l’enfant a un trouble du développement, il est un « enfant atteint d’un trouble du spectre 
de l’autisme » plutôt qu’un « enfant autiste ». Il faut que cette façon de parler s’applique 
également aux conversations avec les autres membres du personnel, les parents et les 
spécialistes professionnels. 

Dans les conversations avec les parents et les autres membres du personnel travaillant 
auprès de l’enfant, il faut insister sur ce que l’enfant est capable de faire, au lieu de se 
focaliser sur ce qu’il n’est pas capable de faire. Les plans basés sur des routines ou les 
plans de programme individualisés s’appuient sur les forces de l’enfant. L’éducatrice peut 
par exemple rédiger une observation comme la suivante : « David est très sociable et aime 
être en compagnie d’autres enfants. David fait désormais partie d’un petit groupe d’enfants 
ayant d’excellentes compétences linguistiques et ses interactions avec eux l’aident dans son 
utilisation du langage pour la communication. Nous surveillons le développement de ses 
compétences en communication verbale et nous prenons des notes. » Cela sera préférable à 
une observation comme la suivante : « David ne répond pas aux normes de développement 
sur le plan linguistique pour les enfants de son âge. »

Il faut que, dans la communication avec tous les parents et tous les membres de la communauté 
au sujet du programme, on donne l’exemple d’un langage favorisant l’intégration et on mette 
l’accent sur le fait qu’il est important de considérer tous les enfants comme des enfants. Dans 
un avis, par exemple, on écrira « notre programme accueille des enfants de tous les niveaux de 
capacité », au lieu de « notre centre accueille aussi les enfants ayant une incapacité ».

Les indications ci-dessus s’appliquent à la fois à la langue parlée et à la langue écrite et 
concernent la communication avec les parents, la communication avec les autres spécialistes 
professionnels et les rapports d’évaluation.
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Bienfaits de l’intégration
Les éducatrices, les parents et les spécialistes professionnels s’entendent sur le fait que 
l’intervention préventive auprès des enfants ayant des besoins supplémentaires a des 
avantages pour le développement et l’apprentissage, mais les programmes favorisant 
l’intégration ont également des bienfaits pour l’ensemble des enfants, pour les membres du 
personnel et pour la communauté. Par exemple :

•  Les enfants du programme apprennent que tout le monde a des différences et que les 
autres enfants ont plus de points communs avec eux que de différences.

•  Les familles entrent en relation avec d’autres familles et avec des sources d’aide.
•  Les parents et la communauté voient les bienfaits de l’intégration et voient que l’on 

reconnait la valeur de tous les enfants et qu’on les accueille à bras ouverts.
•  Les éducatrices développent leurs compétences et leurs stratégies pour le travail 

auprès de tous les enfants, quelles que soient leurs capacités, et elles acquièrent 
de l’expérience en collaboration avec d’autres spécialistes professionnels travaillant 
auprès des enfants.

Les programmes et les membres du personnel hésitent parfois dans leur réflexion sur la 
prise en compte des enfants ayant des besoins supplémentaires, mais c’est normal quand 
on est en train d’adopter une démarche favorisant pleinement l’intégration. Les recherches 
récentes au Canada montrent que, par le passé, les nouvelles diplômées des programmes 
d’éducation de la petite enfance avaient le sentiment qu’elles étaient moins préparées au 
travail auprès des enfants ayant des besoins supplémentaires qu’au travail auprès des 
enfants au développement typique. Toutefois, des études plus récentes montrent que, quand 
les diplômées se sentent mieux préparées, il existe plus de possibilités de perfectionnement 
professionnel sur l’intégration et il y a une plus grande collaboration entre les éducatrices 
et les autres spécialistes professionnels (Forer, Beach et Flanagan, 2007; Beach et al., 2004, 
dans Flanagan et Beach, 2010, p. 13)

Les chercheurs canadiens décrivent les avantages professionnels pour les membres du 
personnel travaillant dans des programmes favorisant l’intégration. Irwin, Lero et Brophy 
(2004) constatent que le fait d’avoir une expérience positive en matière d’intégration permet 
aux éducatrices et aux enseignants-ressources de renforcer leur engagement vis-à-vis 
de l’intégration, en les aidant à mieux comprendre les choses, à profiter de possibilités 
d’apprentissage, à développer leurs compétences et à prendre de l’assurance. Les chercheurs 
parlent d’un « cercle vertueux » de l’intégration, dans lequel l’amélioration des compétences 
et de la compréhension procure des bienfaits supplémentaires aux enfants, ce qui a, à son 
tour, pour effet de procurer des bienfaits au programme, aux membres du personnel et à la 
communauté.
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Diversité

Quand l’éducatrice respecte la diversité des familles et des communautés et les aspirations qu’elles ont pour 
leurs enfants, elle parvient à favoriser la motivation des enfants vis-à-vis de l’apprentissage et à renforcer le 
sentiment qu’ils ont d’être des apprenants compétents.
(Ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2009, p. 13)

Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse insiste 
sur le fait que la famille, la communauté et la culture de l’enfant jouent un rôle central dans 
le développement de son identité personnelle et dans son bienêtre. Lorsque l’éducatrice offre 
un milieu accueillant à toutes les familles et prend des mesures pour en apprendre davantage 
sur les divers milieux dont sont issus les enfants du programme, les enfants et leur famille 
ont le sentiment d’avoir leur place.

L’intégration dans la pratique ne se limite pas aux enfants ayant besoin de structures de 
soutien supplémentaires pour parvenir aux objectifs typiques pour le développement. Les 
centres de la petite enfance de la Nouvelle-Écosse accueillent des enfants issus de nombreux 
milieux différents sur le plan culturel et linguistique, ainsi que des enfants vivant dans 
divers types de familles et divers types de circonstances socioéconomiques ou ayant divers 
types de vécu. La diversité englobe également de nombreuses autres caractéristiques : les 
différentes religions, les différences entre les sexes, les différences selon l’âge, etc.

L’égalité des sexes dans le milieu d’apprentissage
À mesure que nous évoluons dans notre interprétation des concepts de « sexe » et de  
« genre », il est important que les éducatrices proposent des milieux d’apprentissage qui 
favorisent l’intégration de toutes et de tous et qu’elles évitent les présupposés liés au sexe en 
ce qui concerne les enfants et leur façon de jouer. Considérer l’enfant comme un être capable 
et ayant un grand potentiel, c’est aussi lui faire confiance quand il s’agit de choisir ses jouets, 
de s’identifier et d’exprimer son identité. À la petite enfance, il est possible d’observer chez 
certains enfants le développement d’une certaine « identité de genre », à savoir d’une identité 
qui ne correspond pas nécessairement au sexe biologique de la personne.

À la petite enfance, l’enfant commence parfois à exprimer son identité de genre (dans ce 
qu’on appelle l’« expression du genre »), généralement par l’intermédiaire de son apparence 
physique, de ses vêtements et de son comportement. Dans nos communautés, on aura des 
enfants qui ne se reconnaissent pas dans le sexe que la nature leur a attribué ou dans le rôle 
qu’on leur a attribué ou qu’on attend d’eux en raison de ce sexe. On aura des enfants dont 
la conception du « sexe » ou du « genre » est différente en raison de leur milieu culturel ou 
familial et cela aura une incidence sur leur propre contexte social. Il faut que tous les enfants 
puissent trouver leur place dans le milieu d’apprentissage pour être eux-mêmes. 
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Les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, envisager les démarches suivantes quand il 
s’agit de mettre en place un milieu d’apprentissage et des pratiques éducatives qui favorisent 
l’intégration de toutes et de tous à la petite enfance :

•  Utilisez dans la mesure du possible un langage qui n’exclut personne. Au lieu de vous 
adresser aux « garçons » et aux « filles », adressez-vous aux « enfants » ou à « tout  
le monde ».

•  Organiser les enfants en formant des groupes autres que celui des garçons et celui des 
filles. Essayez de les diviser selon d’autres critères, par exemple : tous les enfants qui 
portent des vêtements rouges aujourd’hui, tous les enfants qui portent des vêtements 
bleus aujourd’hui, tous les enfants qui ont un chien à la maison, tous les enfants 
qui aiment les jours de pluie, etc. Ceci montre aux enfants comment faire preuve 
d’originalité et comment organiser les gens selon de nombreux critères différents.

•  Évitez les termes propres à tel ou tel sexe, afin qu’il soit plus facile pour les enfants 
non conformistes sexuels d’avoir le sentiment d’être perçus à leur juste valeur et d’être 
bien intégrés dans le groupe, parce qu’ils ne sont pas obligés de prendre des décisions 
difficiles en ce qui concerne la catégorie dont ils font partie.

•  Veillez à ce que tous les enfants aient accès à tous les documents et aux centres 
d’apprentissage dans les milieux d’apprentissage et encouragez les enfants à explorer 
tout l’éventail de leurs champs d’intérêt, sans imposer d’attentes particulières relatives 
au sexe (en disant, par exemple, des choses comme « ce coin est réservé aux garçons »).

•  Incluez dans le milieu d’apprentissage un éventail varié d’ouvrages sur l’identité de 
genre, l’expression du genre et la diversité des familles (familles homoparentales, 
familles monoparentales, familles avec grands-parents et membres de la famille au 
sens large, familles d’accueil, etc.).

Les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, inviter les enfants à participer à des 
conversations qui approfondissent leur compréhension du sexe et du genre, la notion d’identité 
personnelle et le respect pour la diversité. Les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, 
réfléchir à ces scénarios et se préparer à remettre en question les présupposés et les 
stéréotypes en ce qui concerne les sexes qui se manifestent naturellement dans le programme, 
en expliquant qu’ils ne représentent pas tout le monde. Les enfants ont parfois eux-mêmes des 
présupposés en ce qui concerne ce qu’ils devraient faire ou ce que les autres devraient faire en 
fonction de leur sexe (« il a dit que je ne pouvais pas jouer avec les camions parce que je suis 
une fille », etc.). Dans de telles situations, l’éducatrice peut encourager les enfants à s’exprimer 
de façon authentique et les dissuader de contribuer à renforcer les stéréotypes.

Voici des exemples de situations que l’éducatrice pourra rencontrer :

•  D’eon a souvent porté des vêtements roses cette semaine, et les autres enfants lui 
disent que les garçons ne s’habillent pas en rose. À quel stade devrais-je intervenir pour 
que D’eon se sente en toute sécurité dans le milieu d’apprentissage? Qu’est-ce que je lui 
dis et qu’est-ce que je dis aux autres?
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•  Poppy a expliqué à la classe que son frère était une personne transgenre. Les autres 
enfants ont des questions. Comment est-ce que j’explique ce que cela signifie en 
faisant preuve de respect?

•  Suri et Sam ont deux mères, mais ne parlent pas souvent d’elles. Comment est-ce que 
nous allons montrer aux autres enfants que certaines familles ont deux parents du 
même sexe ou des structures différentes? 

L’exploration des rôles attribués aux sexes, des identités de genre et de la « fluidité » entre les 
sexes est un aspect normal du développement de l’enfant. C’est à l’enfance que la personne 
commence à se faire une idée de sa propre identité et qu’elle entame le parcours qui la 
mènera à une bonne compréhension de sa propre personne. On invitera les familles, les 
éducatrices et les autres responsables de la prise en charge des enfants à les aider dans ce 
parcours et à laisser les enfants eux-mêmes définir la direction dans laquelle ils veulent aller.

Équité
On utilise souvent le terme d’« équité » pour expliquer qu’il faut que tous les enfants aient 
les mêmes occasions de participer aux programmes d’éducation de la petite enfance. Il 
existe pour cela divers mécanismes de financement (subvention pour la garde d’enfants, 
subventions pour l’intégration, etc.) afin d’éliminer les obstacles qui risquent d’empêcher les 
enfants et les familles de participer aux programmes éducatifs pour la petite enfance.
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Pour le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse, on 
entend par « équité » le fait que, au centre de la petite enfance, tous les enfants ont les mêmes 
possibilités de participer aux activités du programme éducatif pour la petite enfance. Cela 
signifie qu’il faut que les éducatrices éliminent, dans la mesure du possible, les obstacles 
qui pourraient empêcher l’enfant de participer aux activités. Équité ne veut pas dire égalité. 
Par exemple, le programme peut organiser une excursion à la patinoire en début de matinée 
pour les enfants du préscolaire sans que cela coute quoi que ce soit aux parents, organiser le 
transport des enfants et offrir des patins gracieusement à tous les enfants. Dans ce scénario, 
tous les enfants ont une possibilité égale de participer à l’excursion. Mais le scénario n’est pas 
équitable pour les enfants qui ne savent pas patiner, qui ont des problèmes de motricité ou 
qui ont besoin d’un soutien supplémentaire. Il faut aussi que le programme prévoie l’utilisation 
d’un fauteuil roulant sur la glace ou la présence de membres supplémentaires du personnel, 
afin d’éliminer tout obstacle empêchant certains élèves de participer.

L’équité est un aspect important de l’intégration et du respect de la diversité. Les éducatrices 
ont pour responsabilité d’observer, de réfléchir, de prendre des notes, d’échanger leurs idées 
avec les autres membres du personnel et de procéder aux ajustements nécessaires dans des 
choses comme l’espace physique, la nature des activités, la façon dont les aliments sont servis, 
etc., afin de veiller à ce que tous les élèves bénéficient de possibilités équitables de participer.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Les questions d’intégration, de diversité et d’équité font partie intégrante du travail des 
éducatrices dans la mise en œuvre du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes 
enfants en Nouvelle-Écosse. Lors de leurs discussions à cet égard, les éducatrices peuvent 
s’appuyer sur les questions suivantes :

•  Est-ce que mon programme a une politique officielle sur l’intégration qui a été 
communiquée à tous les membres du personnel et aux parents? Sinon, que pouvons-
nous faire pour élaborer une telle politique? Quand est-ce que nous avons réexaminé 
cette politique pour la dernière fois?

•  Est-ce que nous pouvons nous concentrer, dans les discussions de la prochaine 
réunion du personnel, sur les questions d’intégration, de diversité et d’équité et sur 
ce que ces concepts signifient pour notre travail?

•  Quelles sont mes propres convictions en matière d’intégration?
•  Est-ce que le langage que j’utilise respecte tous les enfants?
•  Est-ce que toutes les éducatrices de notre programme donnent l’exemple, en tant 

qu’équipe, de l’utilisation d’un langage favorisant l’intégration, qui se concentre 
sur tous les enfants en tant qu’enfants au lieu de se focaliser sur des incapacités 
particulières?

•  Quelle communication avons-nous avec les parents des enfants ayant des besoins 
supplémentaires? Est-ce que cette communication répond à leurs besoins? Qu’est-ce 
qui me permet de le dire ou bien qu’est-ce que je pourrais faire pour le déterminer?
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•  Qu’est-ce que je fais dans ma pratique professionnelle à l’heure actuelle pour 
respecter la diversité des familles de notre programme? Qu’est-ce que je peux faire 
pour m’améliorer?

•  Qu’est-ce que je peux faire pour favoriser les attitudes positives vis-à-vis de la 
diversité dans notre programme? Quels efforts avons-nous accomplis pour réaliser 
les objectifs suivants :

  – apprendre à mieux connaitre les familles de tous les enfants fréquentant le 
programme?

  – nous livrer à des conversations avec tous les parents/tuteurs quand ils 
s’inscrivent au programme, sachant que le fait de donner l’exemple de pratiques 
positives à l’accueil donne aux enfants et aux parents le sentiment qu’ils sont bien 
acceptés et développe leur fierté et leur confiance en soi?

  – introduire des ressources pédagogiques qui tiennent compte de la diversité 
des circonstances dans lesquelles évoluent les enfants qui fréquentent notre 
programme?

  – introduire des ressources pédagogiques qui font en sorte que les enfants 
découvrent la diversité qui caractérise leur communauté?

  – inviter toutes les familles des enfants à participer aux activités de notre programme?
  – parler avec respect des diverses familles qui fréquentent le programme aux autres 

membres du personnel, aux spécialistes professionnels et aux membres de la 
communauté?

•  Quels types de perfectionnement professionnel devrais-je envisager pour mieux 
comprendre les questions d’intégration et qu’est-ce que je peux faire pour améliorer 
mes stratégies dans le travail auprès des enfants?

•  Qu’est-ce que je peux faire pour faire découvrir aux enfants le concept de diversité 
alors que nous vivons dans une communauté homogène?

•  Est-ce que j’ai tenu compte des différences entre équité et égalité dans la 
préparation de mon programme? Est-ce que nous pouvons en discuter lors de notre 
prochaine réunion du personnel?

Réflexion dans la pratique et 
enseignement délibéré
Cela fait de nombreuses années que les éducatrices à travers le monde se livrent à un 
processus de réflexion dans la pratique, même si le terme lui-même est peut-être nouveau 
pour certaines d’entre elles. En réalité, les gens se livrent au quotidien à un travail de réflexion 
sur toutes sortes de choses : évènements du quotidien (« nous avons fini le lait ce matin, et je 
devrais l’ajouter à la liste des courses à faire »), questions spirituelles ou philosophiques  
(« est-ce que c’est vraiment ce que je pensais faire à ce stade dans ma vie? »), etc. Les gens 
se livrent à un tel processus de réflexion à tout moment de la journée et n’importe où (dans la 
voiture, en rentrant à la maison, dans la salle d’attente chez le dentiste, etc.).
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Différents types de réflexion dans la pratique
Le cadre pédagogique décrit trois types différents de réflexion dans la pratique : 

•  La réflexion dans l’action se fait naturellement et continuellement tout au long de la 
journée auprès des jeunes enfants, pendant que l’éducatrice s’investit dans le travail 
auprès des enfants et observe leurs activités. Par exemple :

  – David et Matthieu essaient de régler leur différend, mais ils ne semblent pas y arriver. 
Je devrais intervenir.

  – Le jeu dramatique entre les enfants de quatre ans de ce groupe est si riche… Je 
devrais apporter des accessoires supplémentaires aux enfants pour prolonger 
l’activité. 

  – Rachel a du mal à peindre avec le pinceau. Je vais aller l’aider.
•  La réflexion sur l’action se fait après coup, lorsque l’éducatrice réfléchit aux activités 

et aux interactions de la journée et se demande si elle aurait pu gérer telle ou telle 
situation différemment ou quelles nouvelles observations elle a faites grâce aux 
interactions des enfants entre eux et avec les adultes. Elle peut faire ce type de 
réflexion toute seule ou dans le cadre de conversations avec les autres éducatrices du 
programme. Pour les programmes pour les enfants d’âge scolaire, ce type de réflexion 
peut se faire en collaboration avec le personnel de l’école. Par exemple : 

  – La conversation avec les parents de Jesse a été si difficile aujourd’hui. Ils étaient 
vraiment bouleversés d’apprendre que je m’inquiétais pour les compétences de leur 
fille en motricité globale. Il fallait que je leur en parle, mais peut-être que j’aurais 
dû aborder la question différemment. Peut-être que je devrais consulter d’autres 
personnes à ce sujet.

  – Nora s’intéresse vraiment à la musique et elle a du talent. Qu’est-ce que je peux faire 
pour favoriser ce développement?

  – Certains des tout petits étaient vraiment hésitants quand il s’agissait de jouer dans 
la neige cet après-midi. Qu’est-ce que nous pourrions faire pour qu’ils prennent plus 
d’assurance?

  – Je ne suis vraiment pas d’accord avec la façon dont la situation a été gérée au 
centre cet après-midi. Comment aborder mes collègues pour en discuter?

•  La réflexion pour l’action décrit le travail de pensée critique, dans lequel on examine 
de près et selon divers points de vue les évènements et les activités sous tous leurs 
aspects. Les éducatrices utilisent souvent un ensemble de questions globales pour 
encadrer leur réflexion dans la pratique, en définissant des questions plus précises 
pour des domaines particuliers sur lesquels elles s’interrogent. La pensée critique 
tient compte de l’image de l’enfant qu’a l’éducatrice et des valeurs auxquelles elle 
est attachée et elle vient s’inscrire dans le cadre de l’ensemble actuel d’activités et 
de circonstances, dans l’optique d’apporter éventuellement des changements ou de 
prendre des mesures. Par exemple :
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  – Je suis convaincue que les enfants ont le droit de décider s’ils veulent participer 
à une activité ou non. Est-ce que je respecte cette conviction dans mon travail au 
quotidien? 

  – Le développement rapide des compétences linguistiques chez certains tout petits 
me fascine, alors que d’autres ont des difficultés. Qu’est-ce que je peux faire pour 
en apprendre davantage sur les différentes théories susceptibles d’expliquer ce 
phénomène?

  – J’ai l’impression que rien ne marche cette semaine. Est-ce que j’ai la bonne 
démarche dans mon travail? 

L’éducatrice peut réfléchir à son travail en privé, avec un supérieur hiérarchique ou en 
collaboration avec les autres membres du personnel. Au niveau du programme, la réflexion 
dans la pratique aura plus de chances de produire des changements si elle se fait dans le 
cadre d’un exercice faisant intervenir d’autres collègues. Les éducatrices peuvent collaborer 
dans leur réflexion, par exemple :

•  pour réfléchir à la façon dont une collègue particulière gère un enfant particulier;
•  pour réfléchir et recueillir des réactions sur les interactions avec des parents;
•  pour réfléchir à des situations bien particulières ou à une expérience récente avec un 

enfant, un groupe d’enfants ou une famille;
•  pour obtenir des conseils sur une interaction bien particulière ou sur la façon de gérer 

une difficulté;
•  pour produire de nouvelles idées pour le perfectionnement professionnel;
•  pour examiner la démarche adoptée par le programme sur les questions d’intégration, 

de participation de la communauté, etc.

Enseignement délibéré
Quand on commence à envisager le concept d’« enseignement délibéré », on peut se demander 
comment ce concept cadre avec l’idée que les enfants devraient être en mesure de construire 
leur propre apprentissage en se fondant sur leurs champs d’intérêt et leurs aptitudes. 
Certaines éducatrices remettent en question leur rôle dans un milieu d’apprentissage où l’on se 
concentre sur les jeux se déroulant à l’initiative des enfants eux-mêmes. Et certaines remettent 
même en question l’importance de la préparation, en se disant que, si c’est l’enfant qui prend 
l’initiative du jeu, il n’est pas nécessaire de préparer quoi que ce soit. 

Dans le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse, 
l’enseignement délibéré implique une démarche équilibrée entre les activités à l’initiative de 
l’enfant et les activités à l’initiative de l’éducatrice. L’éducatrice agit de façon délibérée dans 
les situations suivantes :

•  Elle observe que certains enfants aimaient beaucoup verser du sable et remplir des 
articles de sable à la table de sable. Alors elle ajoute des entonnoirs et des tamis.

•  Elle prend du recul pour observer la fascination des enfants pour une chenille et écoute 
les questions qu’ils se posent et les conclusions auxquelles ils parviennent.
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•  Elle observe qu’un enfant en bas âge est prêt à commencer à ramper et a vraiment envie 
de le faire. Elle lui offre un espace pour qu’il puisse explorer le milieu en toute sécurité.

•  Elle intervient dans une activité pour conseiller les enfants, pour introduire de nouveaux 
termes ou pour poser des questions afin de prolonger la réflexion des enfants.

•  Elle offre à un groupe d’enfants d’âge scolaire l’occasion de parvenir à un consensus 
sur la préparation d’une fresque murale pour la clôture à l’extérieur et elle fournit des 
conseils au groupe pour régler les conflits.

•  Elle incorpore les principes de l’apprentissage, les buts et les objectifs du cadre 
pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse dans sa 
pratique pédagogique.

L’enseignement délibéré exige des connaissances sur les points suivants :

•  la façon dont les enfants se développent et effectuent leur apprentissage : dynamique 
de groupe, apprentissage par le jeu, atypies, méthodologies et collaboration avec les 
parents et les familles;

•  la préparation pour la conception du milieu d’apprentissage (ressources, emploi du 
temps, temps prévu pour chaque activité, etc.);

•  les regroupements d’enfants;
•  la présentation des nouvelles activités;
•  les liens avec les ressources communautaires;
•  l’utilisation de décisions « sur le vif » pour profiter d’une possibilité inattendue; 
•  l’utilisation des connaissances que l’éducatrice a sur chaque enfant;
•  l’échafaudage des activités par paliers appropriés (en s’appuyant sur ce que l’enfant a 

déjà appris).
La réflexion dans la pratique contribue à orienter la façon dont l’éducatrice aborde ces 
aspects de l’éducation de la petite enfance.

R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Pour les éducatrices, la réflexion dans la pratique et l’enseignement délibéré sont des 
aspects nécessaires à la mise en œuvre du cadre pédagogique pour l’apprentissage des 
jeunes enfants en Nouvelle-Écosse. Les éducatrices peuvent, si elles le souhaitent, se 
livrer à un travail de réflexion sur les questions suivantes :

•  Comment faire pour prévoir plus de temps pour la pensée critique? Comment faire 
pour prendre en note mes pensées, afin de pouvoir les examiner ultérieurement ou 
les communiquer à d’autres?

•  Comment utiliser mes réflexions dans le cadre de l’évaluation de mon travail par la 
direction du centre?

•  Comment incorporer mes réflexions dans mes projets de perfectionnement 
professionnel?
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•  Comment pouvons-nous collaborer en tant que membres d’une équipe dans 
notre travail de réflexion? Est-ce que nous pouvons le faire lors des réunions du 
personnel? Est-ce que nous devrions prévoir une réunion de réflexion dans un 
endroit tranquille pour le personnel?

•  Vers qui puis-je me tourner pour me faire aider quand mes réflexions et celles d’une 
collègue sont très différentes?

•  Comment faire pour mieux expliquer l’enseignement délibéré aux parents?
•  Y a-t-il des sujets que je devrais étudier afin d’agir de façon plus délibérée dans ma 

pratique pédagogique?
•  Que puis-je faire pour mieux prendre en note les formes imprévues d’apprentissage 

qui se produisent dans le cadre de mon programme?

Les éducatrices qui se livrent à un enseignement délibéré ont conscience du fait que l’apprentissage se 
déroule dans un contexte social et que les interactions et les conversations ont une importance vitale dans 
l’apprentissage. Elles cherchent délibérément à favoriser l’apprentissage des enfants en leur proposant 
des activités qui les motivent et qui en valent la peine et des interactions qui les incitent à recourir à des 
compétences d’ordre supérieur en réflexion. Elles utilisent des stratégies comme l’offre de modèles et les 
démonstrations, les questions à réponse libre, la spéculation, l’explication, les échanges de pensées et la 
résolution de problèmes pour prolonger la réflexion et l’apprentissage des enfants. Les éducatrices font 
preuve de souplesse quand il s’agit d’endosser divers rôles et de s’inspirer de diverses stratégies à mesure 
que le contexte évolue. Elles prévoient des occasions de se livrer à un enseignement délibéré et de développer 
les connaissances. Elles prennent les choses en note et elles surveillent l’apprentissage des enfants.
(Ministère de l’Éducation, de l’Emploi et des Relations de travail de l’Australie, 2009, p. 15)
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Milieux d’apprentissage

Les milieux proposés pour l’apprentissage et la prise en charge des jeunes enfants comprennent des éléments 
sociaux, physiques et psychologiques. Les gens, les lieux et les choses ont tous une influence profonde sur la 
santé et le bienêtre, en particulier à la petite enfance, où l’enfant est le plus vulnérable vis-à-vis des influences 
du milieu. Lorsque le milieu est beau, joyeux et riche en stimulations sensorielles, en interactions sociales, en 
activités linguistiques, en activités d’exploration, en manipulations et en activités de représentation, il favorise 
le caractère sain du développement et de l’apprentissage de l’enfant et il renforce son potentiel.  
Cet accent mis sur le milieu fait que l’éducatrice a pour rôle de faire un travail soigné de conception du milieu, 
en tenant compte des forces, des champs d’intérêt et des désirs des enfants auxquels elle s’adresse. Avec 
l’appui d’une éducatrice attentionnée, l’enfant, même à un très jeune âge, est en mesure de s’approprier son 
milieu immédiat et d’en assumer la responsabilité, l’entretien, la modification et le renouvèlement.
(Équipe de recherche-développement sur la petite enfance de l’Université du Nouveau-Brunswick, 2008, p. 14)

Nous savons que le meilleur milieu pour l’apprentissage est un milieu où l’enfant est en 
mesure de nouer des relations solides avec des adultes bienveillants et réceptifs, où il se 
sent en sécurité et où il se sent libre d’explorer et d’apprendre. Quand on parle de milieu 
d’apprentissage, cependant, on ne fait pas seulement référence à la salle dans laquelle 
l’enfant joue. Les milieux d’apprentissage comprennent des espaces en salle et en plein air et 
font également référence aux dimensions suivantes :

•  choix de ressources à la fois pour le milieu en salle et pour le milieu en plein air;
•  horaire des activités et période accordée aux enfants pour qu’ils se concentrent sur une 

activité particulière;
•  transitions pour les enfants;
•  organisation de la salle, avec possibilités pour les enfants d’explorer ou de trouver un 

coin tranquille, tout en permettant à l’éducatrice de se livrer constamment à un travail 
d’observation et de supervision;

•  prise en compte de la personnalité de l’enfant, de ses forces, de ses champs d’intérêt et 
de ses capacités;

•  mise en évidence d’occasions pour l’enfant d’apprendre à évaluer les risques, en 
particulier en plein air;

•  considérations pour les adultes aussi bien que pour les enfants;
•  offre aux parents d’un espace accueillant.

Dans le contexte du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en  
Nouvelle-Écosse, le milieu d’apprentissage joue un rôle essentiel dans la mise en œuvre du 
cadre par le programme de la petite enfance au quotidien. Les principes définis dans le 
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cadre pédagogique exigent un milieu d’apprentissage qui favorise la réalisation des buts 
pour l’apprentissage, qui permet d’offrir des activités d’apprentissage par le jeu, qui permet 
aux éducatrices d’observer les champs d’intérêt, les capacités et les sources de joie et de 
difficulté des enfants et sur lequel on fait constamment un travail de réflexion, en apportant 
des modifications si nécessaire. 

La préparation du milieu (ou de l’« environnement ») d’apprentissage tient compte du moment 
où les transitions ont lieu, de la façon dont elles se déroulent, du temps accordé aux enfants 
pour explorer leurs champs d’intérêt et de la façon dont les enfants sont regroupés. Il est 
essentiel, pour la réflexion dans la pratique et pour l’enseignement délibéré, d’avoir un tel 
point de vue sur le milieu d’apprentissage, en prenant en compte et en saisissant bien 
l’importance des milieux en salle et en plein air et l’effet que ces milieux ont à la fois sur 
l’apprentissage des enfants et sur la pratique pédagogique de l’éducatrice.

Le milieu est un système vivant et changeant. Il comprend non seulement l’espace physique, mais aussi la 
façon dont le temps est structuré et les rôles qu’on est censé y jouer. De lui dépendent ce qu’on ressent, ce 
qu’on pense et la façon dont on se comporte; et il a un effet considérable sur la qualité de notre vie. Le milieu 
peut nous être favorable ou défavorable dans la façon dont nous menons notre vie.
(Greenman, 2007, p. 1)

Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse note 
que « [l]es milieux en salle et en plein air favorisent l’apprentissage des enfants sous tous 
ses aspects et invitent les enfants à se livrer à des conversations avec les éducatrices, les 
familles et la communauté au sens large. Ils favorisent les possibilités de prolongement d’une 
réflexion commune et d’un apprentissage en collaboration ».

[…]  L’« environnement de la petite enfance » intègre les visions de l’environnement des approches 
Reggio Emilia et Montessori, et montre les voies de communication entre le milieu d’apprentissage, 
les EPE et les parents, et les jeunes enfants. Quand l’enfant a la possibilité d’expérimenter et de 
faire des choix dans son environnement, l’EPE a l’occasion de l’observer, de prendre note de ses 
intérêts et de ses choix d’activités et d’analyser les expériences qu’il vit. Grâce à ces observations, 
l’EPE peut évaluer et interpréter les forces, les attitudes et les habiletés de l’enfant.

Les parents jouent également un rôle dans ce processus puisqu’ils peuvent renseigner 
l’éducateur au sujet de leur enfant et être informés en retour sur ses activités dans le centre 
de la petite enfance. À la lumière des renseignements qui lui sont communiqués, l’EPE peut 
aménager, adapter et modifier l’environnement d’apprentissage de façon qu’il soit invitant et 
fascinant pour les enfants et qu’il permette d’appuyer leur apprentissage.

(Flanagan, 2012, p. 50)
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Certains programmes se situent dans des installations qui ont été tout particulièrement 
conçues et créées pour servir d’espaces d’apprentissage pour la petite enfance (par exemple, 
avec des fenêtres basses, des toilettes à la taille des enfants, un accès à l’environnement en 
plein air, etc.). Mais dans la majorité des programmes éducatifs pour la petite enfance, il faut 
adapter le milieu d’apprentissage à la structure physique de l’édifice. L’éducatrice trouve des 
façons originales et innovantes de profiter au maximum des espaces de jeu pour tenir compte 
des champs d’intérêt des enfants dans toute leur diversité au sein de la structure. 

Ressources pédagogiques

Les bons jouets sont des articles qui sont des jouets à 10 p. 100 et des articles prolongeant l’esprit de 
l’enfant à 90 p. 100. C’est l’imagination de l’enfant qui est le moteur du jeu. Les jouets simples et les éléments 
naturels, comme le bois, les boites, les balles, les poupées, le sable et l’argile invitent les enfants à monter 
leurs propres scènes et puis à tout renverser et à recommencer.
(Almon, 2003)

Les ressources pédagogiques relèvent généralement de trois catégories :

•  ressources structurées – objet ayant généralement une seule utilisation ou fonction 
  – Les ciseaux ne peuvent être utilisés que pour découper certains matériaux.
  – Les casse-têtes ne peuvent être utilisés que comme des casse-têtes.

•  ressources semi-structurées – objet évoquant une fonction particulière, mais 
susceptible de servir de tremplin à un jeu original

  – Les camions dans la cour peuvent servir à construire un aéroport, un nouveau pont 
ou une route. Ils peuvent également servir à transporter le sable pour les routes ou à 
aller ramasser les homards pour les apporter au marché.

  – Les poupées peuvent servir d’accessoires pour un repas en famille, pour un jeu de 
simulation au préscolaire, pour un rendez-vous chez la coiffeuse ou pour un rendez-
vous chez le médecin.

•  ressources d’usage libre – objet pouvant servir à toutes sortes de jeux dans le cadre 
desquels les enfants représentent ce qu’ils pensent et ce qu’ils ont appris

  – On peut empiler les blocs pour construire des tours ou s’en servir pour construire des 
routes, pour représenter des édifices dans une ville, pour faire office de bateaux, de 
gâteau d’anniversaire, de tranches de pizza, etc.

  – Les « éléments détachés » peuvent provenir de toutes sortes d’objets : éléments 
naturels (cailloux, coquillages, échantillons d’arbres), boutons, bouts de ruban/ficelle, 
plumes, etc. — et ils peuvent servir à représenter toutes sortes d’objets.
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R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Lorsqu’elle prépare un milieu d’apprentissage pour les enfants, avec tous les éléments 
faisant partie intégrante d’un tel milieu (espace, temps, matériel), l’éducatrice peut, si elle 
le souhaite, se poser les questions suivantes :

•  Est-ce que le plan physique de cette salle permet aux enfants de se déplacer de 
façon autonome, tout en permettant au personnel de les superviser à tout moment?

•  Est-ce que le plan physique de la salle répond aux besoins de tous les enfants du 
programme? Y a-t-il des obstacles qui empêchent certains enfants de participer à 
telle ou telle activité? Est-ce qu’il faudrait que nous apportions des changements?

•  Est-ce que l’horaire des activités prévoit assez de temps pour que les enfants se 
livrent à des jeux sociodramatiques complexes? Est-ce que les enfants ont assez 
de temps pour examiner les possibilités? À l’inverse, est-ce qu’on accorde trop de 
temps? Est-ce que les enfants semblent perdre leur intérêt?

•  Est-ce que les périodes prévues pour les collations et les repas fonctionnent bien 
pour les enfants? Est-ce que nous devrions laisser les enfants se servir et manger 
des collations quand ils le souhaitent, au lieu d’arrêter les activités pour prendre 
une collation en groupe? Est-ce que cela encouragerait les enfants à inviter un 
ami à manger avec eux et aiderait ainsi à développer les relations sociales, tout en 
permettant aux enfants de se concentrer sur leurs jeux?

•  Comment nous y sommes-nous pris pour former les groupes? Les enfants sont-ils 
regroupés en fonction de leur âge? Est-ce que nous devrions envisager des groupes 
« familiaux »?

•  Est-ce que les ressources pédagogiques de notre programme encouragent les 
enfants à en faire de multiples utilisations ou est-ce qu’il n’existe qu’une façon de 
les utiliser? Est-ce que les ressources invitent les enfants à interagir? Est-ce que je 
serais capable d’expliquer exactement pourquoi chaque article est là dans la salle? 
Est-ce que nous agissons de façon délibérée quand nous prenons des décisions sur 
l’acquisition de nouvelles ressources? Est-ce que nous apportons des changements 
au besoin, en fonction des champs d’intérêts des enfants?

•  Est-ce que notre milieu d’apprentissage en plein air est accueillant et intéressant 
pour les enfants? Que pouvons-nous faire pour prolonger nos activités 
d’apprentissage dans le milieu en plein air?

•  Est-ce que j’ai l’habitude d’observer régulièrement les enfants pendant qu’ils jouent et 
d’apporter les changements nécessaires au milieu d’apprentissage en fonction de ces 
observations? Et est-ce que je procède ensuite à une évaluation de ces changements?

•  Est-ce que je suis à l’aise quand il s’agit de faire des recommandations à la directrice 
sur les changements qu’il est nécessaire d’apporter au milieu d’apprentissage? 
Avons-nous l’occasion d’avoir ce type de discussion en tant qu’équipe? Sinon, que 
puis-je faire pour régler le problème?
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Il est essentiel de favoriser la participation active de tous les enfants, en faisant en sorte que le milieu 
comprenne des articles qui les aident à ressentir de la joie et du plaisir dans leur apprentissage et qui les 
poussent à réfléchir : sable, terre et eau; blocs; matériel pour fabriquer des maquettes, peintures et « jolies 
choses » pour la construction; matériel pour les collages, les dessins et l’écriture; jouets et jeux; livres 
illustrés et autres documents imprimés; outils scientifiques, mathématiques et articles domestiques.
(Équipe de recherche-développement sur la petite enfance de l’Université du Nouveau-Brunswick, 2008, p. 14–15)

Évaluations et rassemblement  
de documents
Le cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse fait 
référence au recours à des « évaluations authentiques » pour bien saisir tout l’éventail des 
stratégies d’évaluation authentique employées dans les programmes éducatifs pour la petite 
enfance. Les éducatrices peuvent être déjà familières des méthodes d’évaluation authentique, 
comme les récits d’apprentissage, la narration pédagogique, la constitution de dossiers ou la 
recherche-action. 

On parle d’évaluation authentique pour indiquer que l’éducatrice évalue les progrès réalisés par 
l’enfant dans divers domaines du développement, en l’observant dans son milieu d’apprentissage 
naturel, au lieu d’utiliser un outil standardisé dans le cadre d’une évaluation en tête-à-tête — 
souvent dans une salle séparée et parfois avec un adulte qui ne connait pas bien l’enfant.

Le cadre pédagogique décrit les nombreux avantages de l’évaluation authentique, notamment 
la capacité de pleinement comprendre le développement de l’enfant sous une forme plus 
holistique. À titre d’exemple, l’échange d’observations de l’éducatrice avec les parents peut 
porter sur le développement social, physique et cognitif de l’enfant en fournissant une analyse 
de la façon dont l’enfant a abordé l’activité — au lieu de parler simplement d’un domaine 
spécifique du développement. L’évaluation authentique permet à l’éducatrice d’observer 
l’enfant au fil du temps et dans différents contextes. Elle est en mesure de parler à l’enfant et 
de se faire une meilleure idée de la façon dont l’enfant a résolu tel ou tel problème particulier 
ou abordé un défi particulier. Elle est en mesure d’évaluer le développement de l’enfant dans 
son propre contexte culturel et linguistique.

Observation
L’observation fait partie de la réflexion dans la pratique. Il n’est pas possible de réfléchir à 
quelque chose si on ne l’a pas vu ou entendu ou si on n’a pas eu l’occasion de vivre l’émotion 
dans les jeux de l’enfant et de bien comprendre ce qui s’est passé. Dans le même temps, 
cependant, l’observation exige une certaine objectivité. Il faut que l’éducatrice décrive ce 
qu’elle observe et non l’interprétation qu’elle fait de ce qu’elle observe. Par exemple : 
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•  observation objective : Justin était en train d’attendre son tour et soudain, il a pris le 
camion de Kevin et l’a lancé contre un arbre. 

•  observation non objective : Justin était fâché de devoir attendre son tour pendant si 
longtemps, alors il s’est emparé du camion et l’a lancé contre un arbre, pour que Kevin 
ne puisse pas continuer de l’utiliser.

Les observations peuvent être informelles aussi bien qu’elles peuvent être formelles. 
Les éducatrices expérimentées sont capables de faire des observations tout au long de 
la journée et de prendre des notes, afin de pouvoir effectuer ultérieurement le travail de 
réflexion et d’analyse. Il faut que les observations soient dans la mesure du possible des 
observations précises. Sinon, la liste d’observations qu’on aura à la fin de la journée n’aura pas 
nécessairement grand sens et on risque d’avoir des commentaires qui s’appliquent facilement 
à tous les enfants qui suivent le programme. Si, par exemple, un enfant en bas âge commence 
à ramper, il est utile de prendre en note ses observations sur les progrès accomplis de façon 
systématique, afin de déboucher sur une analyse éclairée de sa progression. Si l’enfant 
cherche à trouver le courage de se lancer dans le toboggan, il est utile d’avoir tous les jours des 
observations sur la façon dont il aborde le toboggan, jusqu’à ce qu’il maitrise le processus, non 
seulement afin de noter ses progrès vis-à-vis du toboggan, mais également afin de procéder à 
un travail d’analyse et de réflexion sur la façon dont l’enfant aborde un nouveau défi.

Les observations effectuées au sein du programme ne se limitent pas nécessairement à 
l’observation des enfants. L’éducatrice peut, si elle le souhaite, observer ses collègues, afin 
de pouvoir leur faire des commentaires sur leur style d’enseignement, leurs méthodes de 
communication ou leurs approches en matière de gestion du comportement. Les éducatrices 
travaillant auprès d’un enfant ayant des besoins supplémentaires peuvent, si elles le 
souhaitent, inviter d’autres spécialistes professionnels à venir observer leurs interactions 
avec l’enfant ou demander à d’autres membres du personnel du programme de faire un 
enregistrement vidéo de leurs interactions avec l’enfant, qu’elles pourront utiliser avec les 
parents ou d’autres spécialistes professionnels en vue de recueillir leurs réactions.
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Rassemblement de documents
Le rassemblement de documents permet à l’éducatrice :

[…] de rendre l’apprentissage de l’enfant visible (de noter sous la forme de mots, d’images, 
de vidéos, de croquis et d’objectifs fabriqués le récit du processus d’apprentissage de 
l’enfant) en collaboration avec l’enfant lui-même. Cela permet d’approfondir et de transformer 
l’apprentissage lui-même, ce qui ajoute une couche de complexité supplémentaire au travail 
de l’enfant. Cela sert également à communiquer avec toutes les personnes qui participent 
au processus éducatif sur ce qui se passe, sur ce que l’enfant exprime, sur ce qui est vécu à 
l’école. Cela nous sert à en apprendre davantage sur ce que nous faisons avec les enfants et à 
y appliquer un processus de réflexion plus complexe. Enfin, l’éducatrice, lorsqu’elle rassemble 
des documents, indique à l’enfant lui-même et à toutes les personnes auxquelles s’adressent 
les documents la valeur de ce que l’enfant fait et elle montre de façon très concrète que ce que 
l’enfant fait est important et mérite d’être pris en note.

(Chaillé, 2008, p. 7)

Il existe de nombreuses façons de rendre visible l’apprentissage de l’enfant, ce qui signifie que le 
rassemblement de documents peut prendre de nombreuses formes, notamment les suivantes :

•  productions artistiques;
•  enregistrements audio et vidéo;
•  dessins;
•  entretiens avec l’enfant;
•  entretiens avec les parents;
•  récits sur l’apprentissage;
•  notes des observations;
•  photos;
•  portfolios.

Fonction du rassemblement de documents
Le rassemblement de documents remplit toutes sortes de fonctions. Il rend visibles 
les pensées, les idées et l’apprentissage des enfants et il rend possible une évaluation 
authentique de leur apprentissage. Les documents montrent ce que font les programmes 
pour assurer la mise en œuvre du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants 
en Nouvelle-Écosse. Le rassemblement de documents est un outil de réflexion pour les 
éducatrices lors de la préparation des étapes suivantes en réponse aux jeux, aux activités 
et aux idées des enfants. Les documents fournissent aux parents et aux éducatrices des 
preuves que les enfants progressent dans leur apprentissage et leur développement et 
des indications sur la façon dont ils effectuent leur apprentissage. Plus précisément, les 
documents orientent la planification des programmes en fournissant aux éducatrices des 
preuves claires de la pertinence des activités vis-à-vis des capacités des enfants, de la nature 
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des champs d’intérêts des enfants, de leurs idées, de la façon dont ils abordent une nouvelle 
activité d’apprentissage et du type de stratégies qu’ils emploient pour résoudre des problèmes 
et relever de nouveaux défis.

Le rassemblement de documents remplit les fonctions suivantes :

•  Il fournit à l’éducatrice des indications sur la façon dont les enfants interagissent avec 
les milieux d’apprentissage qu’elle a préparé pour eux, des informations sur ce qu’elle 
peut faire pour réorganiser les milieux d’apprentissage et des suggestions de domaines 
dans lesquels elle pourrait suivre des activités de perfectionnement professionnel.

•  Il informe les parents des progrès de leur enfant et il permet aux parents de prolonger 
les activités d’apprentissage du programme et de développer les idées et champs 
d’intérêts de leur enfant à la maison. Si, par exemple, les parents découvrent que 
leur enfant est en train d’en apprendre davantage sur les insectes, ils peuvent, s’ils le 
souhaitent, aller faire une promenade avec lui dans un parc pour observer les insectes, 
capturer des insectes dans des flacons, explorer les noms de nouveaux insectes, etc.

•  Il peut parfois porter sur les buts et les objectifs pour l’apprentissage du cadre 
pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse. Cela permet 
de garantir la cohérence de la terminologie utilisée dans les documents et cela permet 
au programme de montrer de façon concrète qu’il est en train de mettre en œuvre le 
cadre pédagogique.

•  Il fait évoluer les aspects sur lesquels on se focalise, en fonction des actes et des idées 
des enfants, du travail de réflexion des éducatrices, des philosophies des programmes 
éducatifs pour la petite enfance et des relations entre les enfants, les éducatrices et 
l’environnement.

Difficultés
Pour les éducatrices et les directrices des programmes éducatifs pour la petite enfance, les 
questions relatives au rassemblement de documents se concentrent assez souvent sur des 
problèmes de ressources humaines, plutôt que sur des problèmes relatifs au processus de 
rassemblement de documents lui-même. Voici les questions qui reviennent fréquemment 
chez les éducatrices :

•  Où est-ce que je vais trouver le temps de faire cela?
•  Qu’est-ce que je devrais prendre en note?
•  Comment dois-je procéder?
•  De quels types de ressources ai-je besoin? 

Toutes ces questions sont parfaitement valables. Les recherches récemment entreprises 
en Nouvelle-Écosse sur les pratiques de rassemblement de documents dans les centres 
agréés d’éducation de la petite enfance montrent que les gens rencontrent couramment 
les mêmes problèmes et les mêmes limites en matière de rassemblement de documents. 
Les participantes à l’étude conviennent de l’utilité et des avantages du processus de 
rassemblement de documents, mais notent également qu’elles ont du mal à trouver le temps 
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et les ressources nécessaires. Dans cette étude, on constate qu’il existe des restrictions 
supplémentaires en ce qui concerne la formation sur l’art de prendre en note et sur le choix 
des choses à prendre en note, la compréhension de l’approche pédagogique et la question 
de savoir si la responsabilité de la prise en note de l’apprentissage des enfants relève de la 
description des tâches de l’éducatrice (Harrietha, 2012).

Stratégies
Il existe de nombreux programmes éducatifs pour la petite enfance en Nouvelle-Écosse qui 
parviennent à utiliser le rassemblement de documents dans le cadre de leur approche continue 
de l’évaluation authentique, de la planification des programmes, de la communication avec 
les parents et de la mise en évidence de possibilités de perfectionnement professionnel 
pour le personnel. En outre, les entrevues informelles avec les directrices des programmes 
pour la petite enfance dans les provinces qui ont des exigences bien précises en matière de 
rassemblement de documents fournissent des observations judicieuses et des stratégies utiles 
pour les programmes qui abordent cette question pour la première fois. 

Si votre programme vient tout juste de se lancer dans l’adoption de processus pour le 
rassemblement de documents, voici des suggestions d’éducatrices qui ont plusieurs années 
d’expérience :

•  Cherchez à mettre en évidence des activités de perfectionnement professionnel sur les 
approches possibles pour le rassemblement de documents.

•  Évaluez les avantages et les inconvénients de l’utilisation de dossiers sur papier ou de 
technologies numériques.

•  Investissez dans un appareil photo numérique et une imprimante.
•  Prenez des photos numériques, parce qu’elles permettent de saisir un instant et que les 

informations sur la date et l’heure qui sont incluses dans le fichier numérique font qu’il 
est facile de se rappeler ultérieurement quand et pourquoi on a pris la photo. Il n’est 
pas nécessaire d’imprimer toutes les photos qu’on prend.

•  Prenez des décisions en ce qui concerne ce que vous allez conserver sous la forme de 
documents et la façon de le faire, parce qu’il est parfois tentant de prendre des photos 
numériques de tout ce qui arrive. Anticipez en décidant des types d’activités pour 
lesquelles vous allez rassembler des documents.

•  Faites en sorte que vous et vos collègues vous aidiez les unes les autres. Si vous voyez 
une éducatrice qui est plongée dans une activité avec un enfant, prenez-les en photo et 
dites-lui de faire la même chose pour vous si une situation comparable se présente.

•  Prenez des photos des enfants en pleine action. Évitez d’être tentée de demander aux 
enfants de poser pour la photo.

•  Investissez dans un appareil qui permet de réaliser des enregistrements vidéos.
•  Envisagez de désigner un membre du personnel responsable du traitement de texte et 

de la correction de textes, qui pourra jouer le rôle de mentor auprès des autres.
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•  Commencez doucement, avec par exemple un petit nombre d’éducatrices commençant 
à rassembler des documents et en tirant des enseignements de leur expérience, mais 
aussi en rassemblant des documents sur un petit nombre d’enfants et en élargissant 
progressivement le processus jusqu’à ce que tous les enfants soient compris.

•  Commencez par les membres du personnel travaillant auprès des enfants en bas âge 
et des tout petits, parce qu’il leur sera plus facile de trouver du temps pour rassembler 
des documents, pendant les périodes quotidiennes de sieste.

•  Discutez-en avec les éducatrices d’autres programmes pour la petite enfance. Elles 
auront peut-être des idées que vous n’avez pas encore envisagées vous-même.

•  Laissez les choses se faire naturellement. Si vous êtes au beau milieu d’une activité 
avec un enfant qui est très concentré, avec un riche travail de communication entre 
vous et l’enfant, n’interrompez pas le processus pour aller chercher l’appareil photo 
numérique. Vous pourrez prendre des notes écrites sur l’activité par la suite.

•  Gardez un petit carnet de notes dans votre poche. Les feuilles détachées et les feuillets 
autocollants ont tendance à se perdre. 

•  Prenez en note les progrès de l’enfant au fil du temps.
•  Les enfants plus âgés peuvent participer eux-mêmes au rassemblement de documents 

sur leur apprentissage. C’est tout particulièrement vrai pour les enfants d’âge 
scolaire, qui peuvent collaborer aux projets et prendre eux-mêmes en note leur propre 
expérience et leurs propres observations.

•  Les pratiques de rassemblement de documents seront ajustées au fil du temps. Le 
personnel se rendra compte de ce qui fonctionne bien et de ce qui est possible et 
développera ses compétences dans des choses comme la préparation de portfolios, de 
récits d’apprentissage, etc.

•  Si vous avez des responsabilités de gestion, veillez à ce que la description des tâches 
de chaque employée comprenne un énoncé sur les responsabilités de l’éducatrice pour 
ce qui est de rassembler des documents.

•  Encouragez les membres du personnel à collaborer. Les personnes travaillant dans 
la salle des tout petits peuvent collaborer en vue de créer un seul et même ensemble 
de documents pour chaque enfant. Ce type de collaboration entre éducatrices a 
également pour avantage d’élargir le point de vue des éducatrices sur l’enfant et 
d’enrichir la réflexion dans la pratique.
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R É F L E X I O N S  P O U R  L E S  É D U C AT R I C E S
Voici des questions pour vous aider dans la réflexion sur l’évaluation et le rassemblement 
de documents :

•  Qu’est-ce que je peux faire, dans mon rôle de supervision, pour aider le personnel à 
préparer un plan en vue d’introduire le processus de rassemblement de documents 
dans notre programme? Qui possède les compétences nécessaires pour entamer 
dès maintenant ce processus?

•  Comment puis-je m’y prendre pour organiser des activités de perfectionnement 
professionnel ou m’informer sur de telles activités dans le domaine de l’évaluation 
authentique et du rassemblement de documents?

•  Est-ce que les descriptions de tâches des membres du personnel décrivent des 
responsabilités en matière de rassemblement de documents?

•  Qu’est-ce que je peux faire, en tant que directrice, pour organiser les horaires 
de travail afin de permettre aux membres du personnel de disposer du temps 
nécessaire pour rassembler des documents?

•  Est-ce que nous pouvons nous concentrer sur le rassemblement de documents lors 
des réunions du personnel, en mettant en commun notre expérience, nos questions, 
nos idées?

•  Y a-t-il d’autres éducatrices — dans d’autres programmes — susceptibles de nous 
prodiguer des conseils pour commencer à rassembler des documents?
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Annexe A  
Que disent les éducatrices  
de la Nouvelle-Écosse?
Des éducatrices des programmes éducatifs pour la petite enfance de la Nouvelle-Écosse ont 
participé à la mise à l’essai du cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants 
en Nouvelle-Écosse entre avril et décembre 2017. Elles ont suivi des formations provinciales 
et régionales et participé à des réunions et elles ont bénéficié de l’appui de conseillères en 
développement de la petite enfance et de coordonnatrices. À la fin de la mise à l’essai, les 
éducatrices ont participé à un sondage en ligne et à des entrevues. Les observations ont 
contribué à l’évaluation de la démarche proposée dans le cadre pédagogique. 

Les éducatrices ayant participé à la mise à l’essai ont également fait part de leurs conseils à 
leurs collègues, qui se chargeront de la mise en œuvre du cadre pédagogique :

•  Vous aurez peut-être l’impression qu’il y a trop de choses à maitriser au début, mais à 
mesure que vous progresserez et que vous travaillerez ensemble, votre équipe deviendra 
plus soudée et votre centre deviendra un meilleur centre pour les familles qui y font appel. 
N’oubliez pas : « Comment mange-t-on un éléphant? Une bouchée à la fois. » Allez-y pas à 
pas et vous verrez par la suite que vous avez fait d’énormes progrès. Chaque journée est 
une nouvelle aventure avec de nouveaux défis et de nouvelles victoires.

•  Si vous commencez dans un nouveau centre, prenez vraiment le temps de lire le guide de 
l’éducatrice. Posez des questions et ayez une bonne ouverture d’esprit. Vous ne serez pas 
déçue! Ça fonctionne!

•  Mon conseil est de garder une bonne ouverture d’esprit pendant l’utilisation du guide. 
N’essayez pas de tout changer en même temps. Décomposez la tâche en étapes gérables 
au fil du temps et votre programme connaitra une évolution qui vous remplira de fierté. Ne 
soyez pas trop exigente pour vous-même et pour les membres de votre personnel. Prenez 
votre temps et profitez à fond des différentes étapes de la démarche.

•  Il s’agit là d’une bonne occasion pour les centres de réfléchir à ce qu’ils font déjà bien et 
à ce qu’ils devront développer dans leurs programmes à l’avenir. Le processus suscite 
parfois une certaine appréhension au début, mais il offrira des occasions de se livrer à 
des discussions approfondies et de susciter de véritables changements dans notre façon 
d’offrir les services aux familles dans notre organisme.

•  Passez à un niveau supérieur dans votre rôle d’éducatrice, en vous efforçant d’apprendre 
et d’effectuer vos recherches en collaboration.

•  Le guide de l’éducatrice a offert aux membres du personnel l’occasion d’échanger et de 
travailler en équipe. La terminologie utilisée tout au long du guide a permis de consolider les 
relations positives que nous nous efforçons de nouer avec nos familles et avec les enfants 
dont nous avons la charge. Ce guide nous a donné l’occasion de réfléchir à notre situation 
actuelle en tant qu’éducatrices et d’apporter des améliorations à notre programme. 
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•  Quand notre centre a participé à la mise à l’essai, nous sortions tout juste d’un contexte 
en émergence et nous craignions que cela ne fasse que répéter ce que nous faisions 
déjà et que cela ne nous soit pas du tout utile. Quand nous avons eu des réunions avec 
le personnel pour discuter des différents aspects du cadre pédagogique, cela a conduit 
à des conversations très pertinentes et les changements que nous avons apportés à la 
suite de ces conversations ont produit de bons résultats pour les enfants, les membres du 
personnel et les parents. La Nouvelle-Écosse a de la chance d’avoir un cadre pédagogique 
en place. Cela contribuera à renforcer la qualité de l’apprentissage à la petite enfance et 
aidera les membres du personnel et les centres à offrir des programmes dont pourront 
profiter toutes les personnes concernées.

•  Nos conseils sont d’y aller doucement, de décomposer le processus en petites étapes et 
de réfléchir vraiment à ce qu’on fait déjà et aux liens avec le cadre pédagogique. Il faut 
du temps pour lire les choses, réfléchir, discuter, mettre en œuvre et reprendre le travail 
de réflexion. 

•  Développez vos réseaux de relations avec les autres. Il faudra des réunions du personnel 
pour pouvoir avoir les conversations nécessaires pour assurer la mise en œuvre du cadre 
pédagogique. Lors des réunions du personnel, prévoyez des activités et des discussions 
par petits groupes d’éducatrices. Cela donnera aux éducatrices le temps de discuter, 
de participer et de réfléchir. Il faut que les éducatrices réfléchissent à leurs valeurs 
fondamentales et à la compatibilité entre ces valeurs et les énoncés de vision, de mission et 
de valeur du centre. Je pense que c’est une bonne première étape dans la préparation de la 
mise en œuvre du cadre. Cela vous rassurera en confirmant que vous êtes sur la bonne voie.

•  Il est vraiment passionnant de voir que, après des décennies où nous avons travaillé 
de façon indépendante, nous aurons toutes un cadre pédagogique cohérent et une 
terminologie cohérente à utiliser dans nos discussions sur le programme d’études avec les 
parents et les membres de la communauté. Ce cadre pédagogique correspond au travail 
que nous faisons depuis plus de 39 ans dans la province. Pour certaines, c’est encore 
depuis beaucoup plus longtemps. Nous avons organisé nos milieux d’apprentissage (aussi 
bien en salle qu’en plein air) pour qu’ils évoquent le milieu familial et notre programme 
d’études se fonde sur ce qui est adapté au stade de développement des enfants (nombre 
d’enfants par éducatrice, alimentation, sécurité, etc.), sachant que c’est l’enfant qui est la 
personne la plus importante dans notre centre et que nous nous efforçons tous les jours 
de le respecter. L’éducation à la petite enfance est un parcours continu d’apprentissage et, 
du moment que nous accordons la priorité aux enfants et à leurs centres d’intérêts, nous 
serons en mesure de faire des recherches et d’organiser une aventure formidable pour eux.

•  Le cadre pédagogique nous a permis d’examiner nos pratiques, de voir ce qui était déjà 
bien dans ce que nous faisions au sein de nos programmes et les domaines dans lesquels 
nous pourrions peut-être nous améliorer. Ce cadre contribuera à garantir que nous 
proposons aux enfants un modèle plus cohérent de ce que les programmes éducatifs pour 
la petite enfance devraient englober et ce, partout dans la province de la Nouvelle-Écosse.



76

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

•  Notre expérience a été globalement positive. Nous en sommes aux premiers stades pour 
ce qui est de comprendre ce qu’il faut que nous modifiions ou améliorions. Notre centre est 
en activité dans le secteur depuis 40 ans. Les membres du personnel ont de nombreuses 
années d’expérience et sont des personnes qui tiennent à continuer à s’améliorer. Nous 
sommes encore en train de rendre notre programme compatible avec le nouveau cadre 
pédagogique. Il y a de nombreux domaines que nous sommes en train d’examiner. Notre 
conseil d’administration participait également, à ce stade, à des séances de planification 
stratégique. Nous continuons de concentrer nos efforts sur l’amélioration des choses.

•  Pour développer un peu ce que j’ai dit précédemment, j’espère que tous les centres seront 
à l’aise quand il s’agira de déterminer à quels moments il faut faire une pause plus longue 
dans le processus et ne pas chercher à foncer à cause de contraintes de temps. Il faut 
considérer ce processus comme un travail continu de réflexion et de mise en pratique 
en alternance. Il ne s’agit pas d’un livre qu’on finit de lire avant de commencer à réfléchir 
à ses valeurs, etc. Du moment que vous cherchez à effectuer un enseignement délibéré, 
à réfléchir à votre travail et à vous inspirer des pratiques exemplaires dans le domaine, 
l’application des directives du cadre pédagogique sera inévitablement couronnée de 
succès pour vous.

•  Si les parents vous remettent en question, défendez-vous! S’ils ont l’habitude d’un 
programme de « préparation à la scolarité », par exemple, l’idée de l’apprentissage par 
le jeu suscitera chez eux des inquiétudes ou des incertitudes. Faites vous-même des 
recherches et faites-leur part de l’utilité de tout ce qu’ils font et de tout ce avec quoi ils 
jouent. Le jeu est une forme d’apprentissage, et c’est à nous de sensibiliser les parents à 
cette réalité.

•  Ne vous laissez pas déborder! Faites une partie à la fois. Les changements, cela fait 
parfois peur, mais cela a du bon! Une fois que vous aurez terminé le processus, vous 
adorerez votre travail! Certaines d’entre vous font déjà tout cela à l’heure actuelle!

•  Allez-y doucement et vérifiez que vous êtes bien à l’aise vis-à-vis de tel domaine ou tel 
aspect bien particulier avant de passer au suivant. Vérifiez que vous avez toutes bien 
compris les choses et que vous êtes à l’aise!

•  Pour nous, l’essentiel a été la solidarité entre tous les membres du personnel. Nous 
avons bien apprécié nos séances régionales et l’une des suggestions que je ferais serait 
d’avoir une réunion au centre après les séances pour discuter des préoccupations que les 
membres du personnel pourraient avoir en ce qui concerne la mise en œuvre du cadre 
pédagogique. Je suggèrerais également aux centres de veiller à se faire conseiller et aider 
par la conseillère en développement de la petite enfance. C’est son rôle de vous apporter 
son aide au cours du processus. Nous avons recueilli auprès des parents des réactions 
positives au cadre pédagogique. Je pense que le cadre pédagogique pour l’apprentissage 
des jeunes enfants en Nouvelle-Écosse est un excellent document. Il s’agit d’une période 
passionnante pour le secteur de la garde d’enfants en Nouvelle-Écosse.
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Annexe B  
Ressources
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Beloglovsky, M. Loose Parts 2: Inspiring Play with Infants and Toddlers, St. Paul, Minnesota, 
Red Leaf Press, 2016.

Brown, s. Play: How it shapes the brain, opens the imagination, and invigorates the soul, New 
York, Penguin Group, 2010.

Chaillé, C. Constructivism Across the Curriculum in Early Childhood Classrooms – Big Ideas 
as Inspiration, Boston, Pearson Education, Inc., 2008.

Curtis, D. et M. Carter. The Art of Awareness – How Observation Can Transform Your Teaching 
(2e édition), St. Paul, Minnesota, Red Leaf Press, 2012.

Daly, l. et M. Beloglovsky. Loose Parts: Inspiring Play in Young Children, St. Paul, Minnesota, 
Red Leaf Press, 2014.

elkinD, D. The Power of Play, Pennsylvanie, Da Capo Press, 2007.

epstein, a. The Intentional Teacher – Choosing the Best Strategies for Young Children’s 
Learning (édition révisée), Washington, DC, National Association for the Education of Young 
Children, 2014.

greenMan, J. Caring Spaces, Learning Places – Children’s Environments that Work, 
Washington, Exchange Press, 2007.

gronlunD, g. et M. JaMes. Focused Observations: How to Observe Children for Assessment and 
Curriculum Planning (2e édition), St. Paul, MN, Red Leaf Press, 2013.

haMMonD, Z. Culturally Responsive Teaching and the Brain – Promoting Authentic Engagement 
and Rigor Among Culturally and Linguistically Diverse Students, Californie, Corwin, 2015.

helM, J. h., s. Beneke et k. steinheiMer. Windows on Learning: Documenting Young Children’s 
Work (2e édition), New York, NY, Teacher’s College Press, 2007.

hopkins, s. (dir.). Hearing Everyone’s Voice, Washington, Child Care Information Exchange, 1999.

keeler, r. Seasons of Play: Natural Environments of Wonder, Caroline du Nord, Gryphon 
House, 2016.

sChön, D. The Reflective Practitioner: How Professionals Think in Action, USA, Basic Books 
Inc., 1983.
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sChönkoff, J.et D. phillips. From Neurons to Neighbourhoods: The Science of Early Childhood 
Development, Washington, DC, National Academy Press, 2000.

sullivan, D. r.-e. Cultivating the Genius of Black Children Strategies to Close the Achievement 
Gap in the Early Years, St. Paul, MN, Red Leaf Press, 2016.

york, s. Roots and Wings: Affirming Culture and Preventing Bias in Early Childhood, St. Paul, 
MN, Red Leaf Press, 2016.

Guides pédagogiques
•  Comprendre le Cadre pédagogique pour l’apprentissage des jeunes enfants de la 

Colombie-Britannique – De la théorie à la pratique / Understanding the British Columbia 
Early Learning Framework: From Theory to Practice. Sur Internet : http://www2.gov.
bc.ca/gov/content/education-training/early-learning/teach/early-learning-framework 

•  Play and Exploration Early Learning Program Guide – Saskatchewan. Sur Internet : 
http://www.publications.gov.sk.ca/details.cfm?p=74066 

•  For Three-, Four-, and Five-Year-Olds into Practice Booklet – Supplement to Play 
and Exploration: Early Learning Program Guide. Sur Internet : www.edonline.sk.ca/
bbcswebdav/library/Curriculum%20Website/Kindergarten/Resources/Additional/
Essential_Learning_Experiences.pdf 

•  Une introduction à Comment apprend-on? Pédagogie de l’Ontario pour la petite 
enfance – Guide pour les éducatrices et éducateurs. Sur Internet : http://www.edu.gov.
on.ca/gardedenfants/EducatorsFr.pdf 

•  Documents à l’appui pour Le Curriculum éducatif pour la petite enfance francophone 
du Nouveau-Brunswick. Sur Internet : www2.gnb.ca/content/gnb/fr/ministeres/
education/elcc/content/curriculum/curriculum_educatif.html (français)

•  Supporting Documents to the New Brunswick Curriculum Framework for Early Learning 
and Child Care. Sur Internet : http://www2.gnb.ca/content/gnb/en/departments/
education/elcc/content/curriculum/curriculum_framework.html (anglais)

•  Educators’ Guide to the Early Years Learning Framework for Australia. Sur Internet :  
docs.education.gov.au/documents/educators-guide-early-years-learning-framework-
australia

•  Educators’ Guide to My Time, Our Place Australia. Sur Internet : docs.education.gov.au/
node/2940 

•  Aistear—The Early Childhood Curriculum Framework for All Children from Birth to 
Six-Years in Ireland. Sur Internet : www.ncca.ie/en/Curriculum_and_Assessment/
Early_Childhood_and_Primary_Education/Early_Childhood_Education/Aistear_Toolkit/
Aistear_Toolkit.html

•  Aistear—Supporting Learning and Development Through Assessment. Sur Internet : 
www.ncca.biz/Aistear/pdfs/Guidelines_ENG/Assessment_ENG.pdf

http://www2.gov.bc.ca/gov/content/education-training/early-learning/teach/early-learning-framework
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Ressources supplémentaires
•  Centre of exCellenCe on early ChilDhooD DevelopMent — CanaDa / Centre D’exCellenCe pour le 

DéveloppeMent Des Jeunes enfants. Sur Internet :  
www.excellence-jeunesenfants.ca/home.asp?lang=FR (français) 
www.excellence-jeunesenfants.ca/home.asp?lang=EN (anglais)

•  Commencez tôt, commencez bien – Guide d’apprentissage par le jeu pour la petite 
enfance au Manitoba – De la naissance à six ans. Sur Internet : https://www.gov.
mb.ca/healthychild/ecd/ecd_birthto6_playbased_fr.pdf

•  enfants en santé ManitoBa. Rédiger une politique d’inclusion – Guide pour les garderies 
et garderies familiales, Winnipeg, Gouvernement du Manitoba, 2010. Sur Internet : 
https://www.gov.mb.ca/fs/childcare/resources/pubs/writing_inclusion_policy.fr.pdf

•  lally, J. r. The Uniqueness of Infancy: How Infants and Toddlers Develop and How 
Development is Best Facilitated, présentation, Melbourne, Australie, avril 2009. Sur 
Internet : www.rch.org.au

•  National Quality Standard Professional Learning Program: Observing Children—
Gathering and Analysing Information to Inform Curriculum Decision Making. Sur 
Internet : www.earlychildhoodaustralia.org.au/nqsplp/wp-content/uploads/2012/07/
NQS_PLP_E-Newsletter_No39.pdf 

•  Play Ideas for Playgroups—New Zealand. Sur Internet : www.education.govt.nz/early-
childhood/teaching-and-learning/learning-tools-and-resources/play-ideas 

Sites Web
•  Association des services de garde à l’enfance de la Nouvelle-Écosse :  

www.nschildcareassociation.org/fr/accueil/ 
•  Child Care Exchange: www.childcareexchange.com 
•  Fédération canadienne des services de garde à l’enfance : http://www.cccf-fcsge.ca/fr/ 
•  National Association for Education of Young Children (NAEYC) : www.naeyc.org 
•  National Child Traumatic Stress Network : http://www.nctsn.org
•  National Institute for Early Education Research : www.nieer.org 
•  Nova Scotia Child Care Association : www.nschildcareassociation.org 
•  Reggio Children: www.reggiochildren.it/?lang=en 
•  Zero to Three: www.zerotothree.org 

http://www.excellence-jeunesenfants.ca/home.asp?lang=FR
http://www.excellence-jeunesenfants.ca/home.asp?lang=EN
https://www.gov.mb.ca/healthychild/ecd/ecd_birthto6_playbased_fr.pdf
https://www.gov.mb.ca/healthychild/ecd/ecd_birthto6_playbased_fr.pdf
https://www.gov.mb.ca/fs/childcare/resources/pubs/writing_inclusion_policy.fr.pdf
http://www.rch.org.au
http://www.earlychildhoodaustralia.org.au/nqsplp/wp-content/uploads/2012/07/NQS_PLP_E-Newsletter_No39.pdf
http://www.earlychildhoodaustralia.org.au/nqsplp/wp-content/uploads/2012/07/NQS_PLP_E-Newsletter_No39.pdf
http://www.education.govt.nz/early-childhood/teaching-and-learning/learning-tools-and-resources/play-ideas
http://www.education.govt.nz/early-childhood/teaching-and-learning/learning-tools-and-resources/play-ideas
http://www.nschildcareassociation.org/fr/accueil/
http://www.childcareexchange.com
http://www.cccf-fcsge.ca/fr/
http://www.naeyc.org
http://www.nctsn.org
http://www.nieer.org
http://www.nschildcareassociation.org
http://www.reggiochildren.it/?lang=en
http://www.zerotothree.org


80

GUIDE DE L’ÉDUCATRICE POUR CAPABLE, CONFIANT ET CURIEUX —  
CADRE PÉDAGOGIQUE POUR L’APPRENTISSAGE DES JEUNES ENFANTS DE LA NOUVELLE-ÉCOSSE

Annexe C  
Normes professionnelles
Les normes professionnelles décrivent ce que la personne exerçant une profession 
particulière doit savoir et être capable de faire dans son travail et le niveau de connaissances 
et de compétences exigé pour faire ce travail de façon efficace et appropriée et en toute 
sécurité (Conseil sectoriel des ressources humaines des services de garde à l’enfance, 2010). 
Au Canada, il existe deux ensembles de normes professionnelles ayant de la pertinence pour 
le secteur de l’éducation des jeunes enfants, rédigées par le Conseil sectoriel des ressources 
humaines des services de garde à l’enfance (CSRHSGE). Ces normes portent sur l’éventail 
des tâches accomplies par les titulaires d’un poste dans une profession donnée et elles 
répartissent les tâches en catégories générales, avec pour chaque tâche des sous-tâches, les 
compétences exigées pour accomplir la tâche et le noyau de connaissances nécessaire. Les 
Normes professionnelles des éducatrices et éducateurs à l’enfance de 2010 sont une mise à 
jour des Normes professionnelles applicables aux intervenantes œuvrant dans les milieux de 
garde d’enfants, lesquelles ont été élaborées en 2003 par la Fédération canadienne des services 
de garde à l’enfance. Cet ensemble de normes comprend une analyse des tâches, une liste des 
compétences exigées et le noyau de connaissances dans les six sphères d’activité suivantes :

•  développement et apprentissage de l’enfant et soins aux enfants;
•  équipement et installations;
•  relations avec les familles et avec la collectivité;
•  relations professionnelles;
•  développement personnel et professionnel;
•  tenue des dossiers.

Les Normes professionnelles des gestionnaires de services de garde à l’enfance de 2013 
comprennent une analyse des tâches, une liste des compétences exigées et le noyau de 
connaissances dans les six sphères d’activité suivantes :

•  développement et éducation des enfants;
•  ressources humaines;
•  gestion financière;
•  installations;
•  relations avec les familles et avec la collectivité;
•  gouvernance.

Pour en savoir plus sur les normes professionnelles et les profils, veuillez visiter la page : http://
www.ccsc-cssge.ca/fr/initiatives-et-publications/publications?#Normes%20professionnelles.

Ces normes ont été préparées par le CSRHSGE avec l’appui et le soutien financier du 
Programme des conseils sectoriels du gouvernement du Canada. Comme ce Programme des 
conseils sectoriels a pris fin en 2012, le CSRHSGE a été dissout en 2013. La diffusion des 
recherches et des publications du conseil se poursuit et est assurée par fiducie.

http://www.ccsc-cssge.ca/fr/initiatives-et-publications/publications?#Normes%20professionnelles
http://www.ccsc-cssge.ca/fr/initiatives-et-publications/publications?#Normes%20professionnelles
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